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“Toute ma vie, 
j’ai été coincé 

1 entre un oui
! et un non.

arts, page E-3

“L’important, 
c’est de 
se cracher 
le coeur”

arts, page E-2

__________________

“Les cocotiers; 
comme si c’était 

j inférieur parce 
: que différent”

arts, page E-6

la galerie 
du meuble
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Les locataires vont “goûter” aux taux d’intérêt

Hausses de 30% en 15 mois
par Vianney DUCHESNE

Les locataires seront les plus tou­
chés par la flambée des taux de 
1 intérêt hypothécaire: ils doivent s’at­
tendre à faire face l'an prochain à des

Concerto 
pour gaucher

OREM. Utah (AFP) — L’in­
venteur du piano pour gauchers 
(dont les notes aiguës sont à gauche 
et les basses à droite), Gene Buck, 
de la localité d’Orem, dans l’Utah, 
vient de présenter au public son 
“Concerto en do bémol majeur".

La partition est bien entendu 
écrite de droite à gauche. Pour la 
déchiffrer, les droitiers n'ont qu’à 
la lire dans un miroir

Gene Buck, qui édite un bulle­
tin de /’"Agence de presse gauchi­
sante semi-officielle", s'interroge 
dans cette publication sur l’absence 
de gants de baseball, clubs de golf, 
fers à repasser, cartes à jouer et 
boomerangs spécialement conçus 
pour les gauchers.

Berlin ou 
deux villes 
politiques

tourisme, page F-3
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augmentations de 20 pour 100 et plus 
de leur loyer après avoir connu des 
hausses de 8 à 15 pour 100 cette année 
qui se traduisent pas un logement de 
$15 à $30 plus cher.

C’est ce qui ressort d’une enquête 
effectuée cette semaine par LE SO­
LEIL auprès des quatre principales 
institutions financières du Québec, de 
la Société canadienne d'hypothèques

et de logetnent, de la Commission des 
loyers, de la Chambre d'immeubles de 
Québec, de six maisons de courtage et 
de propriétaires d'immeubles totali­
sant quelque 15,000 logements dans la

Neige (5 à 10 cm), vent d’ouest 
de 30 à 50 km/h. Max 4 
Demain, ensoleillé

détails en page H-3
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Joyeuses Pâques Ve Soleil. ILtvnjld lavoir

Michael aurait peut-être préféré un oeuf bleu ou un oeuf de B-29 De toute façon, il aura certainement retrouvé 
son sounre demain, lorsqu’il pourra enfin les manger, ses oeufs... Isabelle et Marc prennent le tout avec 
philosophie. L’âge oblige.

région de Québec
Les chiffres ont un langage impla­

cable A preuve, ce cas type soumis 
par M. Guy Paré, agent immobilier: un 
immeuble de 28 logements financé en 
1975 avec une hypothèque de $350.000 
à 10W doit être financé actuellement à 
l’écheance du terme de cinq ans à 15V4 
pour 100. C'est $44 de plus par mois 
par logement Si on y ajoute une 
augmentation normale de 10 pour 100. 
le locataire recevra alors l'an prochain 
un avis d'augmentation de $57 par 
mois pour son 4Vi pièces à $200 eu 
$250

Le véritable impact de la hausse 
des intérêts est à venir. La raison est 
fort simple: en général, les hypothè­
ques d'il y a quelques années cou­
vraient une échéance de cinq ans; il 
faut donc reculer à 1975 pour les 
hypotheques renouvelables en 1980 
Or, le début de l’année 1975 marquait 
un creux dans les mises en chantier. 
Ce n’est que vers la fin de l’année et 
surtout au début de l'année 1976 que 
l'industrie de la construction domici­
liaire oeuvrait rondement.

"Certains propriétaires devront 
alors exiger des augmentations de 20 
pour 100 ou plus s'ils désirent conser­
ver la propriété de leurs immeubles", 
de déclarer M. Paré Les locataires 
n'auront guère le choix car le marché 
de l'habitation sera à l'aube d'une 
crise du logement: à 15 ou 16 pour 100 
d'intérêt, les promoteurs n'investissent 
pas dans la construction de logements 
car ils coûteraient trop cher à louer, 
compte tenu de la capacité de payer 
des consommateurs.

"A moins qu'on se résigne à 
investir de 40 à 50 pour 100 des 
revenus dans le logement comme ça se 
fait en Europe", commente M. Paré. 
Ici, la moyenne se situe entre 20 et 25 
pour 100 du revenu

D’autre part, la Commission des 
loyers tient compte, dans ses critères 
d'augmentation, du taux d'intérêt payé 
sur l’hypothèque. Le locataire ne de­
vra donc pas se fier sur l'organisme 
provincial pour s’en tirer

La première “sortie” référendaire 
de Trudeau se fera aux Communes

par André PREFONTAINE

OTTAWA (PC) — Si le premier 
ministre. M Pierre Trudeau, et le chef 
du Parti libéral du Québec et prési­
dent du Comité des Québécois pour le 
NON, M Claude Ryan, se sont enten­
dus sur l'objectif de "maintenir l’inté­
grité du Canada”, leur rencontre 
d'hier n'aura pas permis toutefois de 
déterminer les modalités de la partici­
pation de M. Trudeau à la campagne 
référendaire.

Reléguant les détails de l'entrée 
en scène du premier ministre Trudeau 
au plan de la “stratégie” et de la 
‘tactique", les deux hommes ont in­

diqué. à leur sortie d'un déjeuner de

travail de deux heures, “que nous 
allons travailler ensemble pour que 
nos actions aillent dans le même 
sens".

Cependant, M. Trudeau, qui avait 
déclaré qu’il s'impliquerait dans la 
campagne référendaire après l’élec­
tion du 18 février, a révélé qu’il 
engagerait le débat "en tant que 
premier ministre du Canada" par un
discours à la Chambre des communes.

0

Par la suite, le chef libéral fédéral 
se réserve le droit d’intervenir “com­
me citoyen du Québec”. Voilà pour­
quoi il a évoqué la possibilité d’accep­
ter “des invitations de participer au

débat” au gré de circonstances qu’il 
lui reste encore à préciser.

Pour M Ryan, qui désirait “ren­
contrer M Trudeau avant que la lutte 
s'engage”, il y aura toujours lieu “de 
préciser davantage en cours de route 
la forme que prendra la participation 
de M Trudeau à cette bataille dont 
l'enjeu nous est commun”.

Chose certaine cependant, le débat 
sur le discours du Trône à la Chambre 
des communes, dont les travaux débu-

Le comment 
du référendum
Comment cela va-t-il se passer le 
(our du référendum? Qui va voter 
et comment allons-nous le faire? 
Quels sont ceux qui pourront 
intervenir durant la campagne en 
dehors des comités parapluies et 
comment surveillera-t-on leurs 
dé penses 7 Raymond Giroux a 
rencontré Pierre-Olivier Boucher, 
directeur général du financement 
des partis politiques page B-3

tent le 14 avril, servira de tribune pour 
les députés fédéraux qui veulent inter­
venir dans la campagne référendaire. 
“Les députés de tous les partis, et de 
toutes les parties du pays, seront 
évidemment les bienvenus s’ils veu­
lent s’exprimer fortement sur l'unité 
du Canada” a noté M Trudeau

Se réservant le choix de plusieurs 
armes, le premier ministre Trudeau 
n'a pas exclu la tenue d’un débat

(Suite à la page A2, Ire col.)

Plusieurs propriétaires de maison 
unifamiliale ont du faire face au 
renouvellement de leur hypothèque. 
Au niveau du Canada, on calcule que 
depuis le début de l'année 60.000 
ménagés feraient face à des difficultés 
financières à cause d'un taux d'intérêt 
plus elevé En Ontario, de' groupes de 
pression s’organisent pour que le 
gouvernement limite à 10 pour 100 le 
taux d'intérêt d’une première hypothè­
que et à 12 celui de la seconde Chose 
certaine, le gouvernement fédéral 
vient d’allouer $300.000 pour aider les 
ménages canadiens à continuer de 
profiter du plan d'accession à la 
propriété si leurs revenus sont insuffi­
sants pour accepter une hausse du 
remboursement hypothécaire

Les Québécois sont privilégiés, 
(Suite à la page A2. 3e col )

En URSS, on 
transplante 
des dents

MOSCOU (AFP) — Un chercheur 
soviétique, le Pr Magomed Maksoudov, 
a annoncé hier à Moscou que son 
équipe avait réussi à faire pousser des 
dents à des personnes qui les avaient 
perdues, ou qui n'en possédaient pas a 
la naissance, grâce à des transplanta­
tions.

L'agence soviétique Novosti, qui 
donne cette information, indique que 
le Pr Maksoudov et ses collaborateurs 
travaillaient depuis dix ans sur ce 
problème Ils auraient, jusqu'à pré­
sent. transplanté des dents à douze 
patients, sans danger, même en cas de 
rejet.

La technique décrite par l’auteur 
de cette experience consiste a préle­
ver des dents alors qu'elles n’en sont 
encore qu’au stade de germes chez des 
donneurs. Elles sont congelées dans 
de l'azote liquide et implantées à la 
demande.

Ce procédé de transplantation 
n'est pas étranger aux spécialistes 
européens qui le réservent à des 
homogreffes, c’est-à-dire que le prélè­
vement et la réimplantation sont opé­
rés sur la même personne.

C’est ainsi qu'on remplace, chez 
des enfants, les premieres molaires 
souvent cariées faute de soins, quand 
ils atteignent l'âge de douze ans. Dans 
ce cas, on prélève le germe de la dent 
de sagesse qu’on implante à l’emplace­
ment de l’extraction de la molaire et 
on suture la gencive

Par ailleurs, on sait également 
remettre en place une dent perdue au 
cours d’un traumatisme, accident fré­
quent chez les sportifs. En France, par 
exemple, il existe à Lyon une banque 
de dents ou l’on peut commander, 
selon les besoins, telle canine ou telle

(Suite à la page A2, Ire col.)
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Les “diamants” de Québec
La géologie de la falaise de Québec, qui remonte à 450 millions d'années, 
est bien connue Sa minéralogie l'est moins. Deux jeunes chercheurs ont 
exploré le cap et découvert que la ville de Québec est assise sur des cristaux 
spectaculaires et... de la vaseline Claude Tessier nous en parle dans la 
page de sciences, en B-5.

Les enfants des nonnes
Cette année encore, les enfants nés après le 30 septembre 1975, 
désireux d'entrer en maternelle ou en première année, se verront 
fermer la porte au nez Mane Caouette a interrogé des professionnels 
sur les conséquences de cette rigueur de la loi.

dossiers, page B-1
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spècial aux Communes sur le referen­
dum du Québec n n'a pas éliminé non 
plus la suspension des travaux de la 
Chambre et l'introduction d'un projet 
de lot sur un referendum federal

Avant de prendre conge de son 
imité. M Trudeau a tenu à professer 
' sa grande confiance" dans la capacité 
de M Ryan de mener les forces 
fédéralistes à la victoire le jour du 
referendum II a aussi fait remarquer 
que le chef du PLQ avait remporte 
"sept elections partielles, dont certai­
nes dans des conditions difficiles'.

Seconds rencontra

Cette mite de M. Ryan au 24 de la 
rue Sussex, hier, constituait la deuxie­
me rencontre entre les deux hommes 
et la premiere depuis le retour de M 
Trudeau au pouvoir Un adjoint du 
premier ministre a signale que les 
deux chefs politiques, qui se sont 
rencontrés seul à seul hier, avait 
converse au telephone "à quelques 
reprises au cours des dernieres se­
maines".

En repense à un journaliste qui lui 
demandait so* avis sur la polémique 
qui fait rage actuellement quant au 
choix d'un nouvel avion de combat. M. 
R'an a assure qu'il suivait la question 
’ avec un soin jaloux" "Il faut faire en 
sorte que le secteur aeronautique au 
Quebec soit renforce et non pas di­

minue". a-t-il commenté, en spécifiant 
qu’il espérait "une décision favorable 
aux intérêts légitimes du Québec" Ce 
sujet n apparaissait pas à l'ordre du 
jour des discussions d'hier toutefois

U rencontre d'hier s'inscrit dans 
une suite d événement! qui ont eu 
pour résultat de mettre en valeur le 
leadership de M Ryan sur les forces
fédéralistes

U y a plus d'une semaine, le 
ministre responsable du dossier cons­
titutionnel M Jean Chretien, rencon­
trait le chef du PLQ a Montreal pour 
consacrer l'intégration du Paru liberal 
du Canada au Comité des Québécois 
pour le NON II profitait de l’occasion 
pour offrir la collaboration de l'orga­
nisation du parti, qui a remporté 74 
circonscriptions sur 75 au Quebec, "au 
niveau de chaque comté et de chaque 
poil".

Caucus extraordinaire

Suivait mercredi dernier, encore à 
Montreal, un caucus extraordinaire de 
parlementaires pour le NON. de toutes 
allégeances politiques, tant fédérales 
que provinciales Cette rencontre se 
voulait une première démonstration 
de force et de solidarité des forces 
fédéralistes. Elle visait également à 
harmoniser les interventions de tous 
et chacun à l’aube d'une bataille qui 
s'annonce difficile si l'on en juge par

les résultats des derniers sondages qui 
donnaient une légère avance à la thèse
du OUI

En meme temps, cette reunion 
cherchait à dissiper toute impression 
de reticence chez les libéraux fédé­
raux. dont plusieurs avaient exprimé 
leur mécontentement face au lea­
dership de M Ryan durant le débat sur 
la question référendaire à l'Assemblee 
nationale

Mardi. M. Ryan présentera officiel­
lement la composition du Comité des 
Québécois pour le NON et en rendra 
public le manifeste qui. selon le 
chef du PLQ. fera l'unité de tous les 
tenants du fédéralisme. Quelques 
jours plus tard, le dévoilement de la 
stratégie du comité du NON donnera 
le signal de depart de la campagne des 
forces fédéralistes

Tout au cours de la fin de semaine, 
les presses de l'imprimerie du gouver­
nement federal rouleront à plein régi­
me afin de sortir pour le debut de la 
semaine le dépliant que les députés 
libéraux fédéraux du Québec veulent 
mettre à la poste avant l'émission des 
brefs référendaires, prevues pour mer­
credi ou jeudi

INTER-LOTO
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Une première dans le monde w
Hospitalisée à Toronto, une fillette ouest-allemande de trois ans, Sophia 
Haritoglou se réjouit en compagnie de sa mère, du succès de l’intervention 
chirurgicale qu elle a subie au poumon gauche. C'est la première fois qu’une 
telle opération a lieu dans le monde. Le système respiratoire de la fillette, de 
I oesophage au poumon gauche, n’avait pas de cartilage et, grâce à un tube 
synthétique, qui s’agrandira avec la croissance de la patiente, la petite 
Sophia peut désormais respirer normalement

hypothèque de $20.000 à $25,000: c'est 
le double dans les provinces de 
1 Ouest: ça fait donc deux fois plus mal 
L'augmentation peut coûter jusqu’à 
$2.500 de plus par année à un proprié­
taire de \ ancouver comparativement à 
$1.000 ou $1.200 ici

D'autre pqrt. de nous souligner M. 
Yvon Julien, directeur du crédit à la 
Banque Nationale, le consommateur 
québécois devient de plus en plus 
adulte et réaliste. Il ne croit plus au 
rêve et il sait se prendre en main, faire 
des choix. Si on opte pour bien se 
loger on accepte de couper certaines 
autres dépenses comme la grosse 
voiture ou les voyages.

Si bien que jusqu'à maintenant les 
institutions financières ji'ont pas à 
reprendre des maisons parce que 
leurs propriétaires ne peuvent rencon­
trer leurs obligations. Les maisons de 
courtage n'ont pas plus de maisons à 
vendre pour cette raison; par contre, 
la demande est plus faible que par le 
passé.

•

L'unanimité se fait autour d'une 
constatation, le consommateur québé­
cois a compris la valeur de son 
placement d’il y a cinq ans. Durant ce 
temps, le propriétaire n'a pas eu à 
subir d'augmentation de loyer à cause 
de son hypothèque et ses revenus ont 
augmenté d'au moins 40 à 50 pour 100.
Il renouvelle maintenant une hypothè­
que de $20.000 à $25,000 qui ne 
représente pas plus de 50 pour 100 de 
la valeur de sa propriété. Le coût de ce 
renouvellement? A la société cana­
dienne le taux moyen en 1975 était de 
H* pour 100 comparativement à 15V« 
actuellement; pour une hypothèque de 
$21.000 c’est $56 de plus par mois.

LE SOLEIL fonde en 1896 est imprime au 
numéro 390 me St-Vallier est Québec G1K 
7J6 par Le Soleil Limitée "Courrier de la 
deuxième classe - Enregistrement no 1206"

CASQUETTES ANGLAISES
(BOMBES) $0491

le prenne' ministre Trudeau et le chef libéral Claude Ryan se sont 
entretenus que*aues instants avec les journalistes a la fin de leur rencontre 
hier au 24 Sussex Dnve 4*' fW'

Fabriquées spécialement pour nous en AngleterreEn URSS, on • • • (Suite de la première pagei

:-icisive d'une taille bien précise Mais 
il s agit la de dents dont ^développe­
ment est achevé

avec la gencive, constituera son envi­
ronnement. se forme

La question que se posent les 
spécialistes européens à propos de 
cette experience est donc de savoir, 
d'une part, par quel moyen sera 
minéralisé le germe et. d'autre part, 
quel est le processus de reconstitution 
du parodonte. l'ensemble constitué 
par l'os alvéolaire et la gencive, 
terrain nécessaire au bon développe­
ment de la dent

La réponse n'est pas donnée par 
l'information émanant du chercheur
soviétique

PANTALONSLa nouveauté

(breeches) Nylon extensible, première qualité, beige, brun, blanc

• Fillettes
Ce qui apparait nouveau dans 

1 expérience soviétique, c'est précisé­
ment le fait que donneur et receveur 
soient etrangers, alors même que 
l'implant est en debut de formation. Il 
faut savoir que le germe d une dent est 
contenu dans un os destiné à le 
mineraiiser, a le "nourrir". Au fur et a 
mesure que la dent pousse, cet os qui.

• Damas

• Hommes

EPERONS

Dames ‘17.50 
Hommes ‘20.50

FOUETS «1 CRAVACHES

COIFFURE
1071, AVENUE des ERABLES 

^jebec

Coupe sans mise en Permanente, mèches acte» (balaya©®) 
coupe »an* nmae en forme (bfusréng).tome (bnusritngj

BOTTES d équitation 
anglaises

Caoutchouc
e Enfant* *1S
• Dames *2C
• Hommes *22

• Enfants 72.50 
*129

Hommes *110.*129

CHARGLX
637, RUE ST-VALLIER OUEST, QUEBEC — C.P. 395 — GIK 6W8 

522-2996 STATIONNEMENT GRATUIT 522-3198

REALISATION de JEAN-CLAUDE DE NEUVIl l F

est ouvert Aj mardi au vendredi Le dernier rendez-vous est à 18h30 tous les soirs. 647-1836

1360, Notre-Dame
Ancienne-Lorette
62E 3A6 •71-3121

200 meuble» fabriqué» vrion le
ode (fouénwhcifa oiKrA

ETAGERE EN ROTIN
de» Philippine» 
avec quincoiderie en cuivre. 
40" L - ir-Prof. - 78" H. 
Tablette» de verre: 40 mm 
<ï épot»teu>-

$595J)0
Au»»i:
table» à tofé, d’ongle et de 
bout, ami qu’une comoie. 
Acce»»oire» non inclut.

Inronan groturi par toute fa



U Soleil toned! 5 ovni 1980

W:*&-
" '•■•>/

«**ï
"*y,*

wm;&

rar*fir
l’holn |ean Didier |# -v««

Iwur»

Vf,' .y'

MliMP

SpSBi

(il i

“■** Vî
|C f

SU***

y‘ a*

Photo Joan Didier Fossoii
La pointe de terre qui s avance dans la mer. formant une presquile. est le résultat du glissement de terrain 
survenu tôt ieudi matin et qui a emporte une partie de la route 138

ou. IC piiu.u principale «en naut». les oeux piétons que i on aperçoit a l extreme droite nous permettent de 
constater 1 ampleur du glissement de terrain Ci-haut, la section de la route 138 disloquée en plusieurs 
morceaux Ces photos ont été prises à bord du Cessna d’Air Mingan piloté par Gilbert Côté

Photo Jean Didier lfv«u

par Jean Didier FESSOU1
LONGUE POINTE DE-MINGAN - 

Le premier moment de stupeur passé, 
c’est le désappointement qui a envahi 
la population de Havre-Saint-Pierre 
Après avoir joui de leur belle route 
plusieurs années durant, les “cajuns" 
doivent reapprendre, le temps de 
quelques semaines, a vivre isolés et 
coupes du reste de la province

Et puis, au fil des heures, alors que 
tous et chacun commencent a s'orga­
niser. quelques-uns cherchent a tirer 
profit de la situation

Ainsi, au cours d'une conversation 
téléphonique, le secrétaire de la muni­
cipalité de Havre-Saint-Pierre. M. Ro­
land Jomphe. a expliqué au journa­
liste du SOLEIL

"Nous n avons pas reçu la permis­
sion du ministère federal des Trans­
ports d'ouvrir la piste de l'aéroport et 
nous avons été obliges de demander 
au député Maltais d'intervenir Nous 
devrions recevoir l'autorisation dans 
le courant de la semaine prochaine. 
Mais Air Fecteau s'oppose è l'ouvertu­
re de la piste, car avec les skis sur ses

avions, il est le seul à prohter de 
l'afflux de passagers."

Outre le pont aérien, la population 
de Havre-Saint-Pierre pourra compter 
sur la présence de deux hélicoptères 
pour les cas d'urgence l'un du minis­
tère québécois des Transports et l'au­
tre de la Sûreté du Quebec

Enfin, deux “snowmobiles" assu­
rent la liaison entre Havre et Mingan 
et permettront le transport des quel 
que 300 écoliers qui ne pouvaient soit 
sortir du Havre, soit y rentrer

D'une façon generale, personne 
n'est reste “mal pris" à Havre-Saint- 
Pierre a cause du glissement de 
terrain Seuls ceux qui comptaient 
passer les conges pascaux hors du 
Havre en seront pour leurs “frais" A 
defaut d'utiliser leur voiture person 
nelle ils devront utiliser les avions 
d'Air Fecteau et des Ailes du Nord, 
avec tous les frais supplémentaires et 
les inconvénients que cela comporte 

En ce qui concerne le ravitaille­
ment. des bateaux et des barques 
feront la navette entre Havre et Min­
gan en attendant l'arrivée du Fort

Mingan prevue dans le courant de la 
semaine prochaine

Mais à cause de la période de 
degel qui a commencé, la déviation de 
la route 138 a la hauteur du glissement 
de terrain ne pourra être mise en 
service avant six semaines

D'ici la. le pont aerien les 
“snowmobiles" et les bateaux consti 
tueront les seuls moyens de rentrer et 
sortir de Havre-Saint-Pierre

Rappelons que ce sont 1.800 pieds 
de route qui ont etc emportés dans le

glissement de terrain qui a laisse un 
trou de 60 pieds de hauteur et déplacé 
des milliers de tonnes de roches et de 
terre sur près de 600 pieds dans la 
mer

Ce glissement de terrain a eu lieu 
a lest de la riviere Romaine, a un 
endroit que les gens de Havre-Saint 
Pierre appellent la baie de la Pointe 
aux Morts Ce nom que nulle carte ne 
mentionne mais que les "cajuns" utili 
sent aurait été donné a ce lieu en 
souvenir d'une ancienne bataille qui 
avait opposé des Inuit a des Monta 
gnais

Havre-Saint-Pierre “isolée” pour six semaines
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DEJEUNER-CAUSERIE
Le jeudi 10 ovril 1980

M. Pierre Brulotte, urboniste 
v -p URBANtX Inc.

Suje* Projè* de gare intermodole 
O Quebec

Auberge des Gouverneurs 
Ste-Foy

Solon d'Argençon 
Coût S10

Reservation obligatoire ovont le 7 
ovni

Mlle Christine Allord 
tel 653 9236

'Po* de billet disponible o l'entree) 
tANN )

BIJOUTERIE 
A LOUER

CARREFOUR CHARLESBOURG
Entièrement meublée. Aménagement prêt à opé­
rer, incluant coffre-fort.

8500, bout. Henri-Bourassa 
Charlesbourg, Québec 616 5X1 
Tél. (418) 626-1547 ou 681-8151

VACANCES de

YOGA
!Bahamas

Paradise Island

n
$442 / 1 sem. 
$547 / 2 seras.

Cours de Yoga 
tous les jours

Tout Compris - Vol spécial 
Air Canada/Libman Travel

Centre de Yoga 
Sivananda Vedanta

514279-3545
418-843-5563

5178. boul. St-laurenl 
Swami Vishnu Devananda
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Une cabane à sucre en

I* S«trtJ. >u Viilirm
M htoe‘ Abe1 (debout), i-esoonsabie de la cabane a sucre du 
■eutenant-oouvemeur Pour tut. les érables n'ont pas de secret

par Michel TRUCHON
Tous les matins depuis une 

semaine. Noël Abel et un assistant 
font la cueillette de l'eau d'érable 
contenue dans les quelque 900 
chaudières de l’érablière dont ils 
soni responsables Puis, cahin-caha 
sur le tracteur, ils se dirigent vers 
la rabane à sucre pour faire bouil­
lir l’eau et la transformer en sucre­
ries

Jusqu’ici, le scénario n'a rien 
de bien original. La même scène se 
déroule à des centaines d’exem­
plaires un peu partout à travers la 
province

Mais là où cela devient intéres­
sant. c’est que cela se passe à cinq 
minutes à peine du centre-ville de 
Quebec, dans les limites de Sillery. 
au coeur d’une vie urbaine trépi­
dante

Car il faut dire que Noel Abel a 
charge de la cabane à sucre du 
lieutenant-gouverneur, à Bois-de- 
Coulonge Cela fait deux ans qu’il 
fait ce travail, en remplacement de 
Georges-Emile Lecomte qui avait 
“sucré le bec” des lieutenants- 
gouverneurs et de leurs invités 
pendant une quinzaine d'années

Mauvaise saison
Si les produits de cette cabane 

à sucre sont réservés à une poignée 
de privilégiés, les érables, eux, ne 
font pas de distinction A Bois-de- 
Coulonge comme partout ailleurs 
dans la province, ils coulent peu ce 
printemps, de sorte que la récolte 
est moins abondante et moins su­
crée cette année

Noël Abel n’est pas un produc­
teur comme les autres. D n’a pas de 
quota à rencontrer II transforme 
comme cela vient, et surtout selon 
ce qu’on lui commande D’ici quel­
ques jours, le lieutenant- 
gouverneur aura des invités. Pour 
ces parties de sucre, une plate­
forme de bois sera installée à côté 
de la cabane

Mais cette annee. la saison 
risque d'être fort courte, la neige 
fondant à vue d'oeil sous les arbres 
et les nuits étant moins froides qu’à 
l'accoutumée Cela n’a cependant

«Vjt'IMJL
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pas empéché M Abel de faire une 
bonne provision de sirop d'érable, 
de sorte que les dignitaires auront 
de quoi se satisfaire

La bonne vieille méthode
Dans l'érablière de Bois-de- 

Coulonge. pas question d’installer 
l’un de ces modernes systèmes de 
cueillette de l’eau d’érable Les 
espèces sont trop nombreuses, de 
sorte que le réseau de tubes serait 
un peu trop compliqué à mettre en 
place.

C est ainsi que le bon vieux 
baril de bois sur une remorque 
attachée à un tracteur suffit pour 
faire le tour des chaudières.

La cabane est modeste (environ 
15 pieds par 25 pieds), mais impec­
cable Les bouilloires et le poêle 
sont plus jeunes que l’édifice Ils 
ont été achetés en 1963. alors que la 
cabane a été construite il y a plus 
de 20 ans.

Comme dans toute cabane à 
sucre qui se respecte, le poêle est 
alimenté au bois franc II le dévore 
littéralement, car la réserve est 
importante et le combustible très 
sec.

Fantaisies
Noël Abel refuse le titre de 

"sucrier’’ Il dit qu’il se contente 
d'accomplir cette tâche à travers 
ses autres travaux d’entretien des 
dépendances de Bois-de-Coulonge

Contrairement à la rumeur qui 
veut que ce soit lui qui confection­
ne toutes les pièces fines et fantai­
sies en sucre d'érable destinées aux 
’’exportations de prestige” du gou­
vernement, il affirme qu’il ne fait 
pas de commande spéciale. Il s’en 
tient à la transformation normale

Pour M Abel, homme effacé s’il 
en est. surtout dans la vapeur qui se 
dégage des bouilloires, faire les 
sucres pour le lieutenant- 
gouverneur est un travail comme 
I» a utæ».

Mats dans cette oasis champêtre 
au coeur d’une ville de plus en plus 
asphaltée et bétonnée, il s’agit 
d'une tâche où il risque peu d’avoir 
de la concurrence U S*leU. Jr«» Villlrrr*

Un coin de campagne en ville

plein coeur de Sillery
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Le fauteuil à haut dossier

Structure de bois lamine. 
Recouvrement de velours côtelé 
beige ou brun: $269

le prêt-a-apporter ? 
du meuWe design 3

An^e txxJeva-3 Kamei et Hem (V 871-2221

Pourquoi 
les gens 

d'affaires 
dorent-ils 

jeûner?
Pas «seulement le* gen* d'affaire*, de* 
millier* de personne* redécouvrent 
chaque année les vertu* de jeûne con­
trôlé.
Or» y vient pour fatre le point physio­
logique. diminuer le stress, arrêter de 
fumer, profiter du calme et de la ré­
flexion ou... simplement pour mai­
grir.
Pour plu* de détails concernant cette 
nouvelle approche de la santé, de­
mandez à recevoir notre dépliant 
Cüaiqea de jeûne renaissance santé 
2 formules pratiques:

• session 10 jours
• session week-end

CUmque de )eune

V<HaiKKancc

same
1241, rte Trens-Cenade, (rte 2). Leuzon, Québec, G«V 7M5 (418) 833-4268

MffiQÉ 5TO
PÂQUES... DIMANCHE EXCEPTIONNEL 

QUI MÉRITE LA MEILLEURE TABLE
Offrez-vous un repas de fête apprêté à la Québécoi­
se Savourez la qualité d'une cuisine authentique 
dans un décor à rancienne accueillant
Nous pouvons recevoir jusqu'à 150 personnes pour 
réceptions de tous genres.

Tous les /ours de meh à 15h et de I7h à 2lh30
CHATEAü-RICHER — Rés.: 824-4478 — 824-4852

Chez Leliberfe, 
service professionnel
en

PROTHESE DU SEIN
Choix dm meillmrm marque*:

• KN0CHE
• AMOENA de CAMP
• TRU-LIFE de CAMP
• COMPANION AIRWAY
• ANITA

NOTRE DEVISE» 
DISCRETION ET 
AJUSTAGE PARFAIT

MADAME
MUEliME IMRMJIOIJ*

gérant»

CONSEILLERES D’EXPERIENCE
CONSULTATIONS SUR RENDEZ-VOUS 625-4841

Venex voir notre vaste collection de vête­
ment» de bote, lingerie et uniformes au 2e 
étage. Le choix est incomparable!

aliberté
MAIL ST-R0CH

Le Salon bleu 
s’approvisionne en 
fleurs aux serres 
de Bois-de-Coulonge

par Miche! TRUCHON
Si les dizaines de milliers de 

téléspectateurs qui ont pu admirer les 
magnifiques bouquets ornant les ta­
blettes du Salon bleu de l’Assemblée 
nationale lors de la diffusion des 
débats ont pensé qu'il y a des fleuris­
tes qui font fortune, ils se trompent

Ces fleurs proviennent en effet des 
serres du gouvernement du Québec, à 
Bois-de-Coulonge à Sillery. en ban­
lieue de Québec Des immenses serres 
confiées aux soins de 16 jardiniers 
professionnels.

Ces neuf serres, dont on est en 
train de refaire le système de rhauf 
fage. ne sont pas de trop, selon M 
Jean-Louis Lafond, jardinier princi 
pal Car ce sont tous les édifices du 
gouvernement, à Québec, qui sont 
approvisionnés à partir de là

Que l’on pense seulement au nom­
bre de plants que cela prend pour 
dessiner les massifs devant le parle­
ment. aux arbustes en pot que l’on 
rencontre à tous les tournants dans les 
édifices publics

Il y a une dizaine d'années que le 
gouvernement occupe les serres de 
Bois-de-Coulonge qui, auparavant

étaient exclusivement réservées aux 
besoins de la résidence des lieute­
nants-gouverneurs. Le représentant de 
la reine n'a cependant pas perdu le 
droit de s’approvisionner à cette 
source qui a de quoi rendre tous les 
horticulteurs verts de jalousie

Neuf serres, cinq sections différen­
tes fleurs, plantes en pots, arbustes, 
plantes tropicales et autres

Jean Louis Lafond et les 15 autres 
jardiniers ne chôment guère. Outre les 
commandes spéciales destinées aux 
cérémonies officielles, il faut qu’ils 
tiennent compte des nouveaux locaux 
qui "poussent” littéralement un peu 
partout en ville et qui ont besoin de 
décoration Ce sont souvent des centai­
nes de plants de toutes sortes qu’il faut 
fournir pour un seul endroit

En cette période pascale, le lys 
blanc est à l'honneur et on le retrouve 
à profusion dans les serres. Et il y a la 
belle saison qui se montre le bout du 
nez, de sorte qu’il faudra bientôt sortir 
les arbustes qui ne sont pas assez forts 
pour passer l’hiver à l’extérieur

En moyenne, c’est plus de 3,000 
plants, dans des pots allant de deux 
pouces à deux pieds que l’on peut 
admirer dans les serres provinciales

Jean-Louis Lafond (à gauche), jardinier pnncipal des serres de B^^de'SLlome’ 
el Henn Bergeron responsable des services d'entretien de ce par^

I i
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Le Bois-de-Coulonge possède une fermevraie
par Michel TRUC MON voit a son entretien en com 

pagnie d'autres employés
se sur ses pattes arrière et 
passe la tête a travers les 
barreaux en quête d'une 
caresse

Pour les Québécois. Bois- 
de-Coulonge est devenu syno­
nyme de théâtre d'été et de 
concours hippiques, depuis 
quelques années Apres que 
la résidence du lieutenant 
gouverneur eut ete rasee par 
un incendie, en 1966 le côté 
officiel de ce magnifique ter­
rain de 75 acres, en bordure 
du chemin Saint-Louis à Si!- 
lery. semble avoir été oublié

Une vraie ferme
La ferme de Bois-de- 

Coulonge relève, comme les 
autres dépendances du site, 
du service de la gérance du 
ministère des Travaux pu­
blics C’est M Henn Berge­
ron qui en est le responsable 
par intérim depuis octobre 
dernier

La petite ferme n'est pas la 
uniquement pour la décora 
tion Outre les animaux qu el 
le abnte et qui sont à ta 
disposition de la famille Cô­
te. elle a également un rôle 
de culture, puisque tous les 
legumes destinés à la table 
du lieutenant-gouverneur y 
sont cultivés.Il n en demeure pas moins 

que la propriété fait encore 
partie des attributs de ces 
hauts personnages

Comme pour la cabane a 
sucre, c'est M Noel Abel qui

Témoin, cette petite ferme 
qui passe quasi inaperçue à 
l'ombre de l'impressionnante 
masse de béton de la Régie 
d'assurance maladie du Que.

'ensée dujour
Le silence est le plus 

beau btjou d'une 
femme mais elle le 
porte rarement "

Gnecfeuaa» du 
RESTAURANT LA SAUVACERE 

Si Jaan-Ovyaoelnre 
09-7911

crO^
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En ce radieux matin de 
printemps le contraste était 
frappant, surtout que la taille 
de l’edifice gouvernemental 
sert d'écran aux bruits de la 
circulation.

Dans un enclos délimité 
par des barrières antié­
meutes. à côté d'une pimpan­
te petite grange-etable. un 
fringant poulain est à l'exer­
cice.

Jocelyne Côté, la fille du lieutenant-gouverneur, adore les chevaux Lr Soleil Jean Val lier?»

ACHETONS
TOUS VOS BUOUI

Nelligan apprend a 
sauter C'est Jocelyne, la fille 
du lieutenant-gouverneur 
Jean-Pierre Côté, qui voit 
amoureusement à son dressa­
ge Avec un sourire, elle 
m'avoue qu'elle aimerait 
bien participer au concours 
hippique de cet été. mais que 
l'animal, un croisement de 
Thorougbred et d'Appalosa. 
n'est pas encore prêt

EN OR

RABAIS OC

«ur montras 
SEIKO

Plaça Laurier laviaawni

BIJOUTERIE BOILY
Plaça Laurier (?e elage) 

656-1592

<121 A, bout Sla-Anna, Beaupon 
du lundi au vandradi 

da I8h a 21li
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Dans la petite écurie, un 
autre cheval. ‘'Pouliche", 
piaffe d'impatience et donne 
des coups de sabot dans la 
porte de son box. Tout à côté. 
"Bousille", un bouc, est dres-

çyMotoculture
çyVIoderne inc

La petite ferme de Bois-de-Coulonge

Nous sommes là
FORMATEUR D’ADULTES L’HOMME SANS POUSSIEREUn rêve à

maisomnecDES JOURNEES D’ETUDE 
SUR SES ROLE ET STATUT 

EN MILIEU SCOLAIRE
Les vendredi, samedi et dimanche 

25-26-27 avril 1980

votre portée

SYSTEM!; MURAL

Bols non peint et plexl fumé 
3 modules de 72" X 32” X 12' 
SPÉCIAL 

Quantité limitée

iHtmmf!
Pavillon Principal 

Université de Montreal499,99 $ —Grondeur de lo maison o _ . , .
votre choix 0uv#rt 7 «0ur*

—Maison finie ou complet ou en kit 
—Divisions intérieures selon vos goûts 
—On peut construire aussi n'importe quel autre 

modèle à votre goût
—Pour de plus amples renseignements, venez 

rencontrer l'équipe compétente de Maisonnée

Maison modèle à visiter eu 
4270, bout. Hamel, Ancienne-Lorette Um tax Oaptoitu) 

872-4610

Objectifs:

a dresser un portrait de la situation 

a détecter les orientations

a formuler des hypothèses d action
Service à 150 rmlles à la ronde

Début des activités: V. 25 avnl. 18h30

t—1 -< LES ENTREPRISES 
lykiy C BERNARD INC

SPECIALITES SCIAGE ET FORAGE DE BETON 
SCIAGE MUR ET PLANCHER - ASPHAL TE —

PORTES ET FENETRES — ste
FORAGE DE BETON — TROUS DE »'' A 14 __

CHEMINEE - SECHEUSE — AERATION - ete
10. RUE ST-ROBERT. ST-ROMUALD. QUE. - 839-6322

Pour toute information et pour 
s'inscrire, téléphoner au:

(514) 343-6982 TM. COMMERCIALE, SAUfTûEAR-CHRYSOSTOME 
OW70B- 8JW221

GAGNEZ UN
VOYAGE FAMILIAL

Ipjl&lllf pour 4 PERSONNES
(2 adultes et 2 enfants de 2 a II ans)|§pW|

mm UNE SEMAINE Af jggjpf

BISNEÏWOULDjjjF1" "—'

Transport aérien de Montreal, logement 
inclue et voiture tournée.

plus ‘S00 d’argent de poche
• O«7* S10 cfocho* vous dftrvwo o 
ut» coupon du port* i pot ion • L® hraçj® ®jrr>
'*®u I® 5 ruJItft p 16K30 &V&I P-vjnm Apo^o
• l® voyage s'®#®ctu®ro «mtr* ,* 12 ^l!«t <*
I® I? i®pt®mbr® 1980 • L® pn» devrq rtre 
œe®pt* t®4 qu®1 et pns transfert*»**

En collaboration avec

voyages en liberté

PISCINES HORS TERRE PISCINES CREUSEES
• Mur d’acier renforcé • Toil* de calibra 30 • 0 
EQUIPEMENT INCLUS: Filtre exi table - Ecumoire murale - Retou 
geon . Echelle - Ancrage pour échelle - Balai de fond - Thermo­
mètre - Analyseur d'eau - Ramasse-feuilles - Crochet double - 
Brosse de mur 18" • Boyau pour balayeuse - Manche téfeseopi 
que - Câble de securité - Flotte pour câble - Croche» de câble 
Ancrage de mur - Chlore - Algiode - Sable à filtre - Ensemble de 
plomberie - Dimensions; I6’x32/ -

SPECIAL

de large. Toile de calibre m Garantie da <0 ans.
irole • Rettxx cfckxi - Boloyana - Boyau txxr balayent» • Tlermo- 
hm Mrscapiour - Crochet (Soubie - Boyau de renvoi ■ Plate-forme 
iQiode • Bom de piedi - Scéile pour filtre.

A' 24' diam 27' diam

SPECIAL
Tout équipée

SPECIAL
Tout équipée

SPECIAL
Tout équipée

SPECIAL
Tout équipée

lei don ençfolet. en venu de lo la » le, lo**-

>1,195 >1,295 >1,395 Un le^ <*jar» o lo ocnUu et tribut», <f<r\
pr r de ce conçoit pUbficitun-e peut —e

Tout équipé* et installée lo »«ge> det loterat e* corne, du Oaéec

RECHERCHEZ
I

1106,rue St Jean,Québec (Québec) 
Tél: (418 >694 1818

Le supermarché de la piscine

Ur****;
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fil B Faculté de l'Education permanente U78, BOUL (JUILLET, TV ETEORD MIRES
■IBM Université de Montréal V 335-92ST — 33M&22

Heures d'affaires:
du lundi au samedi, 

de 8h à 21h; le dimanche m 

de 9h à 17h.

PISCINES APOLLf
2955, bout. Hamel, coin boul. Masson, Les Saules 871-7513

Installation

experts

A
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Quand le curé Labelle écrivait de Rome
Un jour de 1884 au moment où le Quebec 

accaparait a lui tout seul le tribunal de Rome 
plus que tout le reste de la chrétienté, le bon 
gros cure Labelle écrivit de la Ville etemelle 
une lettre à un ami québécois dans laquelle il 
lui disait qu'il fallait prier bien fort parce que 
cela ne pourrait jamais aller plus mal au 
Québec,

C'était l epoque des grands affrontements 
entre les ultramontains de Mgr Lafléche. de 
Trois-Rivières, et les “libéralisants pseudo 
francs-maçons" de Mgr Taschereau, où les curés 
clamaient en chaire que le “ciel était bleu et 
I enfer rouge *, où l'université Laval défendait 
-on hegemonie pouce par pouce, où. surtout, un 
politicien nomme Honore Mercier tapait allè­
grement sur les empiétements du fédéral avec 
ses theses farouchement autonomistes.

C’était aussi, en 1885. la tragédie de Louis 
Riel qui provoquait les emeutes et agrandissait 
le fosse entre les deux grandes races Dans les 
ecoles les enfants apprenaient à haïr les
Anglais jusqu'à leur mort

Une heure de pointe trépidante dans la 
courte histoire du Quebec où l'on se demandait, 
depuis longtemps pourquoi nous étions divisés, 
ce à quoi les réponses ne manquaient pas

En cette période de grand congé propice à 
certaines réflexions l'interrogation porte natu*

Tellement sur l’événement référendaire dans les 
mêmes termes mais sous une optique fort 
différente

Ainsi, on soutient de part et d’autre qu’en 
votant OUI ou NON à la question, les Québécois 
choisiront leur avenir politique. Si cela devait 
être vrai, on peut se demander, avec une 
certaine perplexité, dans quelles conditons ils 
le feraient.

Le débat qui s’est tenu à l'Assemblée 
nationale sur la question, qu’on a d’ailleurs peu 
ou prou abordée, a donné un avant-goût 
probablement fort révélateur de ce que promet 
d’être le débat principal précédant la mise aux 
voix.

Cette période de 35 heures, où tenants 
opposés ont tenté de rivaliser d’éloquence et de 
conviction ne saurait être qu’une pâle image des 
luttes à venir.

Ce premier contact officiel entre les pugi­
listes a. en tout cas. donné lieu à d’inévitables 
abus, d’inéluctables écarts de langage et de 
comportement II a permis à toutes les subtilités 
et à toutes les astuces de se faire jour. Il a livré 
cours à l’emphase, au dithyrambe, à l’argutie, à 
la politique du ventre, voire au mythe pur et 
simple Et cela ne fait que commencer

On ne manquera pas de se battre à coups de 
chiffres, de biais historiques, de cajoleries 
nationalistes, de froids raisonnements juridi­
ques, de sinistres prophéties pour tenter d’arra­
cher un consensus auquel on se défend bien de 
ne pas vouloir conférer un caractère politique 
mais qui ne saurait en être libéré pour autant.

Au sein des apprêts de combat, ponctués de 
force littérature et publicité, ont surgi et 
surgiront des individus qui, pour certains, au 
risque de sombrer dans le ridicule, ont affiché 
publiquement leur nom sur l’une ou l’autre des 
bannières. D’autres ont émargé et émargeront 
qui se prennent ni plus ni moins pour “la 
conscience populaire du Québec".

Dans cette mise en scène où viendront sans 
cesse s’ajouter de nouveaux éléments, le citoyen 
québécois sera appelé à jouer un rôle que 
d’aucuns prétendent historique à l’aide de 
ressources dont il ne pourra que difficilement 
toujours tirer le meilleur profit.

Selon la forte expression maurassienne. le 
"pays légal” aura en somme à s’élire un “pays 
réel” dans la perspective probable où le 
bénéfice d’inventaire ne lui sera jamais accordé 
et où l’émotivité et les apophtegmes sirupeux 
qu’elle secrète risquent d’emporter le morceau.

Quels que soient les résultats de cette joute

équivalànt à un supersondage, dans quel état 
d’esprit les Québécois en sortiront-ils? Quelles 
que soient les suites qu’elle pourrait engendrer, 
que sera devenue la condition de cette “solida­
rité québécoise” que l’on souhaite tant?

La dernière décennie a pourtant largement 
prouvé la profonde confusion et la lamentable 
désunion, tant au sein de nombreuses familles 
que de multiples communautés sociales, que nos 
tiraillements politiques, où la réalité historique 
était trop souvent sacrifiée à la chimère 
idéologique, ont provoquées parmi la popula­
tion québécoise.

Il n’y a pas à prédire le pire mais bien a 
tenter de le prévenir, et, surtout, à estimer 
l’énorme prix socio-économique que de tels 
déchirements peuvent coûter.

Certes, la bataille était-elle prévue bien 
avant l’élection de novembre 1976. Mais ceux 
qui l’ont engagée, comme ceux qui sont forcés de 
le faire ont d'autant plus l’impérieux devoir 
d’éviter de la transformer en combat de rue où 
la pire éclopée risquerait d’être la paix sociale 
québécoise à laquelle aucun substitut constitu­
tionnel ne servirait de remède. Souhaitons que 
le curé Labelle ait eu raison.

Paul LACHANCE

La mort des pigeons
ministère québécois de 

l'Environnement émettait une or­
donnance. cette semaine, interdi­
sant l'usage du poison Avitrol 
pour stopper l'invasion de pi­
geons. ces clients les plus assidus 
des silos a grains du port de 
Quebec Entre-temps la Société 
protectrice de* animaux SPA) 
menaçait dèntreprendre une eue- 
rlla lundique aux dépens des 
exterminateurs du havre local

Ceux-ci commençaient d'ail- 
cur* de supporter péniblement le 

fardeau de la clameur populaire 
Ce n est pas la premiere fois (ni. 
^emble-t-il. la dernière!) que l'opi­
nion publique s'emeut devant pa­
reil carnage Toutes les grandes 
villes occidentales connaissent 
épisodiquement ces batailles ran­
gées pour ou contre la presence a 
tout le moins envahissante, de ces 
gros oiseaux au bec grêle et au 
plumage serré

On peut invoquer autant de 
bonnes raisons de vouloir en limi­
ter le nombre ou laisser la nature 
suivre son cours Les uns disent 
qu ils font partie du patrimoine 
faunique, sont des amis des cita­
dins et participent a l'équilibre de 
la vie Les autres prétendent que 
ce^ pigeons ne sont que nuisances 
porteurs de microbes mettant en 
peril la santé des humains et 
déféquant irrémédiablement sur 
le- propriétés publiques et 
privées

La SPA. les ornithologues sont 
trop engagés dans la sauvegarde

de la ne animale pour faire la 
part des choses dans ce débat 
toujours émotif Quant aux déni­
greurs d'oiseaux et d"‘oiseaulo- 
gues de tout acabit, leur médeci­
ne a tellement fait de torts à nos 
villes depuis un demi-siècle que 
tout au plus leur souhaite-t-on 
qu'ils vivent l'Apocalypse (ou la 
réalité de la fiction The Birds", 
d .Alfred Hitchcock) avec leur tète 
plutôt qu'avec leurs pieds

Alors quoi0 Depuis plus d'une 
semaine. certaines rues et parter­
res de Quebec ont leur lot de 
cadavres de pigeons Non seule­
ment s'agit-il d’un triste spectacle 
mais qui s'avère carrément antihy­
giénique Si les autorités du port 
sont conséquentes avec leur pro­
gramme d'extermination "en dou­
ceur". elles veilleront à défrayer 
le nettoyage du macadam, de 
preference avant que les nuées de 
mouches ne se mettent de la 
partie

De plus, certains témoignages 
sur la trop lente agonie d'oiseaux 
dont le seul crime est dèxister. de 
se multiplier pour l'amour des 
grains du port et de déféquer la ou 
ils peuvent ensuite, posent le 
problème moral a savoir si le 
poison utilise est aussi inoffensif 
qu'on le dit. On doute qu’un 
inventaire exhaustif de tous les 
moyens de dissuasion ait été effec­
tue dans le but de ne pas faire 
souffrir inutilement une popula­
tion de quelque 10 000 pigeons

Jacques DU MA IS
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La Société Inter-Port empiète sur La Martinière
Monteur Jean Garon
Ministre de 1 Agriculture
des Pechenes et de l'Alimenta
tion

Depuis toujours, et plus 
spécialement durant les débats 
sur la question référendaire, 
votre parti réclame le droit de 
négocier d'égal a égal entre 
Quebec et Ottawa et. consé­
quemment. entre le Québec et 
le Canada Ce droit, que vous 
reclamer au niveau gouverne­
mental. semble vous laisser to­
talement indifférent au niveau 
de vos administrés

Sauf la déclaration que 
vous faisiez a Lauzon a l'autom 
ne 1979. a savoir que La Marti- 
niere était une terre de deuxie­
me classe et 1 anse Guilmour. 
un dépotoir municipal, vous 
avez garde un silence surpre­
nant dans la bataille que doi­
vent livrer quelque 65 proprie­
taires de cet endroit pour dé­
fendre leurs biens contre une 
société gouvernementale.

Laisser des petits proprié­
taires se battre seuls contre un 
envahisseur qui puise ses dé­
penses a même les fonds pu­
blics. est-ce la votre notion 
D'EGAL A EGAL’ Pour votre 
information et en ce qui con­
cerne votre departement, il 
existe a La Martinière des ter­
res en culture très rentables de

! avis de leurs proprietaires, et 
dans votre dépotoir municipal, 
on trouve des résidences de 
S50 000 a S75.000 et des chalets 
de $25 000 a $40 000

La Société Inter-Port, utili­
sant un droit exceptionnel et 
exorbitant, a décidé, sans rai­
son valable et sans but précis 
spécifié, d imposer des réserves 
sur les propriétés de tous ces 
gens, les obligeant a recourir a 
la loi pour défendre leurs 
droits

Très peu de personnes con­
cernées auraient pu. financière­
ment se défendre personnelle­
ment Il a fallu que les sommes 
nécessaires soient amassées 
par petits montants versés, dans 
plusieurs cas. par des gens qui 
n'en avaient pas les moyens

Dun côte, les millions du 
gouvernement et de l'autre, de 
I argent gagné au prix d’un dur 
labeur D’EGAL A EGAL, n'est-
ce pas'*

Dans une requête en contes­
tation devant la cour supérieu­
re. le juge André Trottier nous 
a donné raison en mentionnant, 
entre autres, l’absence de but 
precis et le fait que ces terres 
étaient en zone agricole

Depuis ce temps on nous a 
appris que. au mépris meme du 
jugement de la cour supérieure

ia Commission de protection du 
territoire agricole a permis a la 
Société Inter - Port d'utiliser 
ces terres agricoles à des fins 
industrielles

Une loi que vous avez vous- 
même parrainée en Chambre 
vient d’ètre bafouée par une 
commission relevant de votre 
autorité et ce malgré les nom­
breuses demandes que nous 
avons faites par lettres enregis­
trées afin d'être entendus de­
vant cette commission C’est 
peut-être ce geste qui a encou­
ragé Inter-Port à porter sa 
cause en appel Et nous voilà 
repartis d’un côté, un groupe 
de citoyens forcés de défendre 
leurs droits une deuxième fois 
et, de l’autre. Inter-Port, tou 
jours à même les fonds publics

Tout cela, a notre avis, sent 
la persécution et l’entêtement, 
en plus d être une attaque di­
recte aux droits sacrés à la 
propriété

Si ce geste avait pour but 
d’améliorer le sort de nos conci­
toyens, nous comprendrions 
qu’il vaut mieux manger trois 
fois par jour que d’avoir une 
belle vue sur le fleuve Mais ce 
n'est pas le cas ici

Aucun projet, aucun but 
precis seulement du rêve et 
de l'illusion

Nee d un caprice, la Société 
Inter-Port a dépensé a date des 
centaines de milliers de dollars 
a étudier le pourquoi de son 
existence Cette société inutile 
et onéreuse — pour ne pas dire 
nuisible — avait presque réussi 
a s'éteindre d’elle-mème. lors­
que. dans un regrettable testa­
ment politique, le ministre du 
Commerce d’alors, l’honorable 
Rodrigue Tremblay, lui a re­
donné la vie en lui adjoignant 
de nouveaux directeurs

Une étude faite par la firme 
Major et Martin pour le compte 
d’inter-Port montre six projets 
susceptibles d’intéresser des in­
vestisseurs éventuels La Marti­
nière n’est pas citée dans ce 
rapport. Ce n’est que par oppor­
tunisme qu’Inter-Port a voulu 
s’identifier au projet de Trans- 
Canada PipeLines a La Marti­
nière. voyant là le miracle de­
puis si longtemps espéré et la 
chance de prouver enfin l'utili­
té de son existence Maintenant 
que le projet de TCPL a été 
abandonné. Inter-Port tente de 
faire croire à tous que l’imposi­
tion des réserves n’a eu rien à 
voir avec l'arrivée du projet de 
méthanerie Pourtant, son pre 
sident déclarait, dans le temps, 
que lesdites impositions de ré 
serves étaient faites dans le but 
d'empocher la TCPL de s’empa 
rer de tout ce territoire Ce

même monsieur, lors d'une ré­
cente entrevue à la télévision, 
expliquait à la population que 
c’était par gentillesse qu’on 
avait imposé des réserves au 
lieu d’exproprier immédiate­
ment.

Quelle différence y a-t-il 
entre, d’une part, priver les 
gens de l’entière jouissance de 
leurs biens sans les indemniser 
ou. d'autre part, les exproprier 
tout simplement et les payer 
pour les biens qu’on leur 
enlève?

Il serait plus honnête d’a­
vouer qu’Inter-Port n’a pas les 
argents nécessaires pour payer 
la note et que le gouvernement 
fédéral détenteur de 40 pour 
100 des parts de cette société, 
n’est pas d'humeur à négocier, 
dans les circonstances ac­
tuelles

Quelle est l'utilité de cette 
société?

Pourquoi laisser continuer 
cette hémorragie de fonds pu­
blics au lieu de dissoudre tout 
simplement ce parasite inutile?

Si une compagnie sérieuse 
décidait de venir s’implanter 
chez vous, s’adresserait-elle à 
Inter-Port ou au ministère du 
Tourisme, de l’Industrie et du 
Commerce directement’ Le cas 
échéant, le ministère traitera it-

îl directement avec cet em­
ployeur éventuel ou référerait- 
il son cas à Inter-Port? Dans 
l’affirmative, que penserait cet 
intéressé de se voir manipuler 
par cet inutile inconnu’

A la veille d’un référendum 
qui prône l’égalité des chances, 
nous vous demandons d’interve­
nir dans cette affaire.

Ce serait alors notre dépu­
té, ministre de l’Agriculture, 
des Pêcheries et de l’Alimenta­
tion d’un côté, et Inter-Port de 
l’autre Nous pourrions alors 
discuter.

I^a Marti mere est pour nous 
ce que sont les plaines d’A- 
braham pour les résidants de 
Québec

Le nom de "Champs de 
bataille qu’on a donné à ces 
espaces verts pourrait bien con­
venir à notre Martinière si on 
ne lui laisse pas la paix.

Dans le premier cas. on 
sèst battu contre les Anglais 
Dans le deuxième cas. on se 
battra contre des Québécois.

Le comité pour la 
sauvegarde de La Martinière

Gustave Côté 
président 

St-Jean-t hrysostome

»
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faits divers
Cadavre de Stoneham: meurtre à coups de couteau

par Andréa ROY
Une autopsie a été prati­

quée. hier, sur le cadavre 
d'un homme découvert jeudi 
dans un sous-bois de Stone­
ham Elle a démontré que 
lindividu, dont les enquê­
teurs ne connaissaient tou­
jours pas l'identité, tard hier 
soir, a été assassiné à coups 
de couteau.

La mort de cet homme, qui 
a reçu une quinzaine de 
coups de couteau à l'abdo­
men. à la poitrine et dans le 
dos. remonterait à aussi loin 
que le mois de décembre 
1979. 'lors des premières 
bonnes chutes de neige”, pré­
cisait hier l'agent Serge Côté, 
chargé des relations publi­
ques à la Sûreté du Québec, 
section Québec -Métro

L homme était âge d'environ 
35 ans. d après l’autopsie fai­
te par le pathologiste Ri­
chard Authier

Les enquêteurs de la Sûre­
té du Québec poursuivront 
les recherches tout au cours 
du week-end Le cadavre est 
particulièrement difficile à 
Identifier du fait qu’il a été 
trouvé nu, en état de décom­

position partielle, et qu'au­
cun indice pouvant orienter 
les recherches n i été décelé 
dans les parages Or. au* 
dires de l'agent Côté, il sera 
quasi impossible d'avancer 
dans cette enquete tant que 
l'identité de la victime ne 
pourra être établie, ce qui ne 
serait prévu que pour le 
début de la semaine qui 
vient

Vol du véhicule expérimental 
miniature Poly 1, à Montréal

Rappelons que Jeudi, vers 
16h. un citoyen de Stoneham 
découvrait, en bordure du 
boulevard Talbot le cadavre 
de l’inconnu, etendu. complè­
tement nu. sur la neige et la 
glace Les policiers de la SQ 
appelés sur les lieux ont 
après avoir procédé aux véri­
fications d'usage, transporté 
le corps à la morgue provin­
ciale

A Saint-Romuald
Quant au corps de David 

Dickinson, âgé de 20 ans. de 
la rue Commerciale à Saint- 
Romuald il a aussi fait

l’objet d'une autopsie, qui a 
démontré que la mort du 
jeune homme serait due à 
des causes naturelles

A la sûreté municipale de 
Saint-Romuald, on précisait 
que David Dickinson avau 
failli trouver la mort il y a 
environ un an et demi, au 
cours d'un accident de la 
route Les séquelles des gra­
ves blessures qu'il avait alors 
subies pourraient être la cau­
se d'une défaillance cardia 
que. qui serait survenue 
alors que le jeune homme 
faisait une promenade, tard 
mercredi soir

Quoi qu’il en soit selon la 
Sûreté du Québec, qui a 
procuré son assistance aux 
policiers municipaux dans 
cette affaire, le centre médi­
co-légal de la SQ. à Montréal, 
est actuellement en posses­
sion de prélèvements faits 
sur le corps du jeune Dickin­
son Leur étude permettra 
d'établir avec encore plus de 
certitude les véritables cau­
ses du décès Mais le résultat 
pourrait se faire attendre

pendant deux ou trois semai 
nés. vu le grand nombre de 
cas soumis aux spécialistes 
du centre, concluait l'agent 
Serge Côté

Le cadavre de David 
Dickinson a été découvert 
par deux jeunes gens ren­
trant chez eux. vers 5h jeudi 
matia II gisait, face contre 
terre, sur l'accotement de la 
rue du Sault. â Saint- 
Romuald

MONTREAL (PC) — La po­
lice de Montréal est à la 
recherche d'une voiture vo­
lée et n'a aucun doute que 
ses propriétaires l'identifie­
raient du premier coup 
d'oeil

Il s'agit de Poly 1. voiture 
expérimentale en miniature 
mise au point par des étu­
diants de l’Ecole polytechni­
que de Montréal.

D une valeur de $50.000 a 
$100.000 elle est disparue au 
début de la semaine d’un 
terrain de stationnement de

I université. Elle est munie 
d'un moteur, mais elle n’est 
pas tout à fait au point

La police pense qu’elle 
peut avoir été transportée 
par camion aux Etats-Unis 
quoique les douaniers améri­
cains soient d’habitude fort 
vigilants

Poly I est blanche et noire, 
elle a plus de fenêtres que de 
carosserie. un moteur de 50 
chevaux-vapeur à l’essence 
et une transmission minia­
ture a deux vitesses

Si les voleurs parviennent de route Poly I ne peut 
à utiliser la voiture, ils n’au- franchir plus de 90 kilomè- 
ront pas beaucoup de chance très (environ 55 milles) à 
dans une chasse sur la gran- l’heure.

Agent accusé 
de négligence

ANGELE BLANCHARD
Docteur en Optométrie

653-1969
Sur rendez-vous le jour et le soir

r------------------------------------------ —------------------- 1
| Examen de le vue, reeducation visuelle, | 
j optique (verres de contact, lunettes) j
L- —------------------ —--------------------___   _ _ j

CLINIQUE OPTOMETRIQUE STE-FOY 
950, de Bourgogne, Ste-Foy 

(Angle Duplessis et Quatre-Bourgeois)
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FINIE LA PEINTURE!
EDMMONTON (PO - Un 

sergent de la sûreté munici­
pale d'Edmonton a été accu­
se de négligence dans l'exer­
cice de ses fonctions au sujet 
d'un incident qui s'est pro­
duit au poste de police le 11 
mars, alors qu'une adoles­
cente de 15 ans avait été 
dépouillée de ses vêtements 
et fouillée avant d’etre mise 
en cellule La fillette avait

été appréhendée alors qu’el­
le faisait de la sollicitation 
sur le trottoir

e

Le chef de police a trans­
mis a l'adolescente et à sa 
mere une lettre d’excuse 
dans laquelle il est dit que 
“le déshabillage et la fouille 
dont l'adolescente a fait l'ob­
jet étaient totalement injusti­
fiés dans les circonstances '

Le fauteuil à structure 
de chêne laminé

Fini naturel, accompagne de son pout 
Revêtement en velours côtelé, couleur brun 
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le prêt-a-apporter 
du meuble design

international
Angle boulevard Hamel et Henri IV tel. 871 222t
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PORTES, FENETRES, TOITURES 
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faits divers et justice

Un hold-up échoue grâce à la 
surveillance assidue des policiers

per André* ROY
Un travail assidu de sur 

veillance a permis aux poli­
ciers de la Sûreté du Quebec 
et a ceux de la sûreté munici­
pale de Quebec de (aire 
erhouer. hier après-midi, une 
tentative de hold-up Du mê­
me coup, les deux instiga­
teurs du coup ont ete mis 
'Ous les verrous et leur équi­
pement très complet, saisi 
par les enquêteurs

Les enquêteurs de la sûre­
té municipale de Quebec. 
a>sistes par ceux de la Surete 
du Quebec, section Quebec- 
Metro, ont arrête Ghisiatn 
Grenon. âge de 25 ans. et 
Mario Valiquette. du même 
ape sur le terrain de station­
nement de Place Fleur de 
Lys a Quebec, vers 17hl5. 
hier Les deux hommes s'ap­
prêtaient alors a commettre

un vol à main armée visant 
les recettes de Steinberg

Lun et l'autre douent 
d'ailleurs comparaître, ce 
matin, en cour des sessions 
de la paix, sous plusieurs 
accusations, dont la plus un 
portante sera celle de corn 
plot pour commettre un vol à 
main armée contre la Brink's 
et Steinberg

Mais ils ont ete mal infor­
mes parce que aujourd’hui 
(bien, les gars de la Brink's 
ne sont pas venus cher Stein­
berg ”, commentait lagent 
Serge Côte, charge des rela­
tions publiques à la Sûreté 
du Quebec Et d'ajouter 
"C’est d'ailleurs comme ça 
qu'ils ont pu être arrêtes."

Tout un arsenal
En procédant a l’arresta­

tion des deux jeunes gens.

les policiers ont découvert 
tout un arsenal, de meme 
qu un équipement très com­
plet. laissant croire qu'il s’a­
gissait d'un coup minutieuse­
ment prepare

Un des deux provenus était 
en possession d une mitrail­
lette quand il a été inter­
cepte “Il se baladait dans le 
centre commercial avec sa 
mitraillette dans une boite 
de carton", soulignait pres­
que incrédule, l agent Côté 
L'autre avait sur lui un re­
volver

Le pot-aux-roses a ete de- 
couvert dans le véhiculé qui 
devait faciliter la fuite des 
deux voleurs. Il s'agissait 
évidemment, d'une voiture 
volée la veille à Place Lau­
rier. à Sainte-Foy. Les poli­
ciers y ont découvert une 
autre mitraillette Thompson.

d'autres revolvers, des mas­
ques. gants en caoutchouc, 
des menottes, deux gilets 
pare-balles, et tout un attirail 
de cambriolage (fausses clés, 
tournevis, pinces etc.).

“Us avaient également as­
sez de munitions pour soute­
nir un siege de plusieurs 
heures ", mentionnait un des 
enquêteurs, visiblement fier 
de leur capture

Un autre soulignait preuve 
à l'appui, que les gilets pare- 
balles saisis hier après-midi, 
bien que de fabrication arti­
sanale. étaient très bien faits, 
d'une efficacité à faire envie 
à l'escouade antiémeute, bla­
guait-il.

Des dossiers chargés
Ce n'était pas la seule

decouverte "intéressante" 
des enquêteurs Ceux-ci sont 
tombes sur deux individus 
aux dossiers fortement 
chargés

Ghislain Grenon est un an­
cien membre des Pacific Re­
bels. groupe de motards de 
triste réputation dans la ré­
gion Il bénéficiait d’une li­
beration sous condition de­
puis le 19 avril 1979 Jusqu au 
6 janvier 1981. il ne devait 
pas sojourner à Québec, ni 
frequenter ses anciens com­
pagnons ou tenter de revoir 
ses anciennes victimes, entre 
autres

Quant a Mario Valiquette. 
on a appris qu'il s'était eva­
de. le 9 septembre 1979. de 
l'institut Leclerc, penitencier 
à sécurité moyenne, où il 
purgeait une sentence de six 
ans II était recherché en 
\am depuis ce temps.

'"**** w.*-i

I* Soleil, fcllle* La/onift

Les policiers ont saisi des masques ainsi qu un équipement de malfaiteur assez complet 
dans le véhicule des individus arrêtés

Danielle C ost la sûrete municipale 
de Quebec qui a pris en 
charge l’enquête et qui por­
tera plainte dans cettê affai­
re L'enquête a été confiée 
aux sergents-detectives Mi­
chel Deslauners et Jacques 
Latulippe. qui sont assistes 
par des enquêteurs de la 
Sûreté du Quebec.

Motel Le Voyageur: 
le suspect comparaîtDarne- :e

tant ma tre-cofteu
Coupe-brushing $18.00

Par téléphone

ou UNIÜ

Cyrille Delage II sera alors 
interrogé au sujet d'un incen­
die qui a ravagé, tôt hier 
matin, une chambre du motel 
Le Voyageur au 2250 boule­
vard Sainte-Anne, à Québec

Un individu âgé de 51 ans. 
de Montréal, detenu depuis 
hier sur mandat du Commis­
sariat des incendies de Que­
bec, doit comparaître ce ma­
tin devant le commissaire

Le sinistre a éclaté vers 
6h 127 hier matin mais a pu 
ctre circonscrit à la seule 
chambre dans laquelle il 
avait pris naissance, grâce a 
la rapidité d'intervention des 
pompiers de la caserne no 14 
Le feu a. semble-t-il. été 
volontairement allume dans 
un matelas

Poteaux en feu
Des poteaux d'Hydro 

Quebec situés au coin des 
rues De Mazenod et Christo­
phe-Colomb. ainsi que sur 
Saint-Vallier. a Québec, ont 
pris feu. nécessitant l'inter­
vention des pompiers, en dé­
but de soirée, hier L'inci­
dent a également provoque 
une panne qui a privé d'élec­
tricité, pendant 20 minutes 
environ quelques centaines 
d'abonnés du secteur

Selon un porte-parole dHy- 
dro-Quebec. la panne pour 
rait provenir d’isolateurs dé­
fectueux qui auraient fondu, 
ou de transformateurs sur 
chargés. Dans l’un ou l'autre 
cas. encore non précisé, un 
genre de court-circuit aurait 
mis le feu aux poteaux

Après une deuxième inter 
ruption. de quelques minu 
tes. pour "mettre hors ten 
sion" et réparer les éléments 
défectueux. Hydro-Quebec a 
pu redonner un service nor­
mal dans ce secteur

MARCEL ? SIC H AT Un autre jeune talent 
vient enrichir notre 

équipe:OFRJR{
U tmkm wr î«

P'ace Lauret - 651 34 34 681-0152
té new urne* * éw»^Moan

C CLINIQUE 
DE JEÛNE

de la Mauricie
CURE DE 10 JOURS:

• Jeûne intégral de 7 tours 
• Période d alimentation de 3 tours 
• Examen physique complet à lentree 
• Conférence à tous les tours sur aspects 

physique, intellectuel et spirituel du jeûne 
• Surveillance quotidienne 
• Sauna
« Repos physiologique 
* Amaigrissement, désintoxication 
• Amelioration de la santé 
• Massage musculaire 
• Cours de cuisine végetanenne 

Pour plus d informations, écrire ou téléphoner a

CLINIQUE DE JEÛNE 
DE LA MAURICIE

Ecole de Santé 538-3738
2600.6e AVENUE, GRAND-MERE 6AT 2L4

î KJ
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PROGRAMME DE MAITRISE EN PRODUCTIVITÉ 
AQUATIQUE (nouveau programme)
Ce nouveau programme se propose de développer la recherche multidiscpimai 
re orientée vers i étude des mécanismes de productivité aquatique

Objectifs du programme
•

Le programme de maitrise en productivité aquatique vise essentiellement a for 
mer des spécialistes capables d une analyse multidisciplinaire de phénomènes 
concernant la productivité aquatique et aptes à améliorer cette dermere Ce pro­
gramme a pour objet d'élargir et de développer la connaissance des mécanis­
mes et des processus régissant la productivité aquatique et de rendre l'étudiant 
apte à engager des actions pratiques dans le champ de la productivité aquae 
que Le programme offre à l etudiant à temps complet et d temps partiel un en­
semble d activités de soixante credits comprenant un tronc commun, une spe­
cialisation dans un champ d etudes et la redaction d'un mémoire

Conditions d'admission

Detemr un baccalauréat en biologie, en chimie, en mathématiques ou en phy 
sique. ou l équivaient avec une moyenne cumulative d au moins 3 0 ou i equi­
valent

• Posséder les connaissances requises, une formation appropriée et une expe­
rience tugèe pertinente

Connaissance suffisante de la tangue française 

Gradé: Maître es sciences tM Sc )

Demande d'admission

On fait parvenir sa demande d admission avant le 1er |um i960 au Bureau du re 
gistraire Université du Quebec a Chicoutimi. 930 rue Jacques-Cartier est Chi­
coutimi (Québec) G7H 2B1

Pour tout renseignement supplémentaire on s adresse au Directeur du program­
me de maitrise en productivité aquatique. Université du Québec à Chicoutimi
930. rue Jacques-Cartier est. Chicoutimi (Quebec) G7H 2B1 Téléphone |4t8)
SAS- S432

JV ;

Université du Québec à Chicoutimi

*****
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Les flammes consument un 
magasin à Grande-Rivière

faits divers et justice

par Andrée ROY
Un incendie qui aurait dé­

buté avec une rapidité fort 
surprenante, selon des té­
moins. a complètement rava­
gé, en fin d'apres-midi de 
jeudi, le magasin de meubles 
Bourget Electriques Meubles 
Inc. à Grande-Rivière, tout 
près de Chandler, en Gaspé 
sie En outre, trois familles 
ont été jetées sur le pavé, 
perdant tous leurs biens dans 
le sinistre

Les flammes ont débuté 
vers 16h30 jeudi après-midi, 
dans le sous-sol de la bâtisse 
de deux étages Selon des

employes du magasin encore 
a l'oeuvre à cette heure-là. 
rien, aucune odeur de fumée, 
ne laissait prévoir le drame, 
quelques minutes avant que. 
de l’escalier, ne jaillissent 
d'épais nuages de fumée Cet 
escalier, très large, partant 
du sous-sol, débouche en 
plein centre du premier éta­
ge où se trouve le magasin de 
meubles et d'appareils élec­
triques a proprement parler

Le soubassement servait 
lui, d’entrepôt pour meubles 
et appareils ménagers, tandis 
que l’on retrouvait au deu­
xieme étage, trois logements 
abritant six personnes L'im

meuble était la propriété de 
M Gaston Bourget, de Perce

Plus que des ruines

Appelés vers 16h30. les 11 
pompiers de Grande-Rivière 
étaient sur les lieux du sinis­
tre quelques minutes plus 
tard seulement Mais il n'y 
avait rien à faire pour sauver 
le magasin des flammes, qui 
se sont rapidement propa­
gées à la structure de bois de 
l'edifice. Aucun bien, ni du 
propriétaire ni des locatai­
res. n’aurait pu être récu­
péré

Selon le constable Lionel

Schreyer veut acheter 
l’oeuvre d’un détenu

TORONTO (D’après PC) — 
En visitant, l'an dernier, une 
exposition d’art, le gouver- 
neur-géneral du Canada. M 
Edward Schreyer. avait re­
marqué une peinture signee 
Pierre Dupuis et il veut en 
faire l’acquisition.

L artiste, age aujourd’hui 
de 30 ans, est en prison pour 
avoir cru. en 1974-75, pouvoir 
faire fortune rapidement en 
kidnappant la femme du gé­
rant d'un magasin. Il avait 
alors été condamné à 12 ans 
de prison. Il en a purgé cinq

fÊÈm

ÉÜ1

et il lui en reste, en pnncipe. 
sept à faire

A l’Institut Archambault 
ou il avait commencé a payer 
sa dette envers la société. 
Pierre cherchait à meubler 
les longues journées de soli­
tude Il a décidé d’acheter de 
la peinture et de faire des 
copies d'oeuvres de Van 
Gogh et de Picasso

Le temps aidant. Pierre 
Dupuis a fini par développer 
un style très personnel. Il a 
remporté des concours d’art 
organisés dans les prisons, et

ÏL.. i

passe maintenant pour un 
des meilleurs peintres cana­
diens.

Au quotidien torontois The 
Globe and Mail qui l’intervie­
wait dans sa prison de Laval. 
Pierre Dupuis déclare que 
voir son oeuvre pénétrer 
dans la résidence du gouver­
neur-général a plus d’impor­
tance qu'une bourse

Il aspire maintenant à re­
venir sur les bancs de l’école 
Il veut étudier l’art et son 
histoire. Il a été déjà accepté 
a l’université de Montréal où 
il pourra commencer ses étu­
des en septembre prochain, 
s’il obtient une libération 
conditionnelle

Boutin, de la sùrete munici­
pale de Grande-Rivière, les 
efforts des sapeurs ont sur­
tout porté sur une maison 
située a une vingtaine de 
pieds seulement du brasier, 
propriété d’un certain Clau­
de Mainville Celle-ci a pu 
être sauvée grâce à un arro­
sage copieux. Le restaurant 
Gros Bedon, à 125 pieds envi­
ron a l'est de Bourget Electri­
que. n’a cependant pas eu 
besoin d’un tel traitement.

Du magasin de M Bourget 
et des logements qu’il com­
prenait, il ne reste plus que 
ruines. Même chose pour un 
entrepôt annexé au magasin. 
Une perte qui pourrait dé­
passer les $300.000 d’après M 
Gason Bourget, joint hier à 
son domicile de Percé.

’’Qu’est-ce qu'on va faire 
après?... On va essayer de se 
relever de ce coup de pied au 
derrière", ronchonnait M. 
Bourget, visiblement reticent 
a fournir sa version des faits 
à deux reprises dans la mê­
me journée. Il racontait en 
effet avoir déjà donné, à une 
première journaliste, pareil­
les informations, et rechi­
gnait a les répéter

Les pompiers de Grande- 
Riviere ont mis environ trois 
heures à contrôler les flam­
mes; les appareils et meubles 
contenus dans le magasin 
incendié ont mis encore du 
temps a se consumer, douce­
ment Jean Babin, de la Sûre­
té du Quebec à Chandler, 
poursuivait, hier, son enquê­
te sur les origines de l'incen­
die que. pour sa part. M. 
Bourget juge accidentel

“Y a pas grad monde qui 
pouvait aller mettre le feu 
là", a-t-il conclu

protection des bicyclettes

U

D£UX 3ÛV/YSS
Plus de 24,500 cyclistes se sont tait voler leurs bicyclettes au Québec, l’an dernier. Et les statistiques confirment 
que, de ce nombre. 90 pour 100 n’étaient pas attachées ou avaient été laissées sans surveillance Dans le 
cadre de la campagne publicitaire "Preventionix ", les policiers rappellent trois conseils précieux pour limiter ce 
fléau identifier la bicyclette à l’aide d’un bunn électrique (Opération Volcan); attacher la bicyclette à l aide d'un 
cordon métallique ou d’une chaîne; la remiser dans un endroit sûr après usage

Lors d’une collision, un 
mort et plusieurs blessés

Une collision entre deux 
véhicules automobiles a coû­
té la vie a Gervais Dumont 
âgé de 23 ans, du 2 rue 
Sainte-Anne, à Rivière-du- 
Loup, vers 21h jeudi soir, 
près du Bic. dans le comté de 
Rimouski

Le jeune Dumont était le 
conducteur d’une des deux 
voitures impliquées dans ce 
face-a-face. qui a fait plu­
sieurs blessés légers. Les 
quelques informations divul­
guées par la Sûreté du Qué­
bec a Rimouski ne permet 
talent pas d’établir le nom­
bre de ces blessés, tous con­
duits à l’hôpital de Rimouski

On ne révéle pas non plus la 
cause de l'accident L'enquê­
te à ce sujet se poursuivrait.

selon notre informateur, sous 
la conduite de l’agent Gaétan 
Gagnon

La collision frontale s'est 
produite sur la route 132, à 
Riviere-Hatee. au Bic

m
mmm

En sortant de pnson Pierre Dupuis etudiera à 
l’universite de Montreal

Le fauteuil douillet
Petite douceur confortable 
pour le coin lecture... Structure 
de bois laminé. Recouvrement 
en velours côtelé beige ou brun: 
S199

A

le prët-a-apporter 
du meuble design

Angle boulevard Marrie» et Henn IV tel 8?1 2221

SPECIALITES
Portes, fenêtres, tout genre de revê­
tement*. réfection de toitures, menui­
serie gêner o le

- ESTIMATION GRATUITE
JEAN-PIERRE

GAULIN
ânovinoN

«Rii-OE-i mcÂRiUTioa 
QUEBEC t. St* MS
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Pour vous mesdames

LA RECETTE 
TELEVISEE 
DELA 
SEMAINE" .

À RADIO-CANADA, ne la manquez pas!

Les meilleures 
émissions à 
la télévision
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Nicole se coiffe 
mainlenanf chez 
Bchaf coiffure!

Il
y

^Madame'
c'est le temps de refaire 

une beauté à votre maison 
ou appartement.

LA GRANGE A TAPIS
vous offre tous les accessoires 

pour la 'grande toilette saisonnière”;

VOUS
Que vous soyez amateur de bons films, que 
vous soyez un 'Télé-sportif’, que vous soyez 
un "tout-petit", que vous soyez tout simplement 
un téléspectateur qui aime se détendre en re­
gardant la télé... vous avez tous un point en 
commun
VOTRE TV PLUS!

K

• TAPIS
• PRELARTS
• TUILES
• DRAPERIES

• COUVRE-LITS
• DOUILLETTES
• VENITIENNES
• PAPIERS PEINTS

%

Eh oui depuis peu j'v travaille II 
mest agréable de vous adresser 
quelques mots pour vous faire 
savoir que dorénavant vous pourrez 
profiter de mes services en vous 
adressant chez « Bichat Coiffure ». 
Ce sera un plaisir de continuer a 
créer pour vous coupes . 
et coiffures qui i j 
feront tourner 
les têtes.

75 Grande Allée Est. Quebec 625-4708 

Stationnement gratuit a I amère

Coiffure

Profitez de nos services spécialisés. 
Consultez nos conseillers en décoration.

Service a domicile

CHARGEX 
MASTER CHARGE

\i
' kdSk

La orange à tapis
728. rue de Brabant, angle boui Duplessis et chemin Ste-Foy Ste-Foy

656-6375

âcurru rmi
tintumi 
Ml ■AMTUUVT
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sonnage gallup
Participation 
bien perçue 
de l’employé 
à la gestion

Même si elle a legere- 
ment baisse depuis trois 
ans. la majorité des Cana­
diens '88 pour 100) esti­
ment que ce serait une 
bonne chose que des tra 
tailleurs des grosses com­
pagnies soient élus mem­
bres des conseils d'admi­
nistration comparative­
ment a 71 pour 100 en 
1977

De même, si elle est 
quelque peu plus réduite 
la majorité des Canadiens 
approuvent toujours l’i­
dée que les travailleurs 
'Oient informes de la si­
tuation financière de l'en­
treprise ou ils travaillent 
63 pour 100 cette annee 
contre 65 pour 100 en 
1977

En outre il est intéres­
sant de noter que si les 
jeunes aujourd'hui sont 
davantage enclins à ap­

prouver une representa­
tion des travailleurs dans 
les conseils d’administra­
tion. il n’y a pas beaucoup 
de changement dans leur 
attitude concernant la re­
velation des états finan­
ciers

Ce sondage fait état de 
1 038 interviews auprès 
d'adultes de 18 ans et 
plus, par tout le pays, 
menées en février Ce 
genre d'échantillonnage 
donne des résultats pre­
cis a quatre points près. 
19 fois sur 30

Voici les questions et 
réponses, a l'échelle na 
tionale et selon les grou­
pes d'âge "Penser-vous 
que ce serait une bonne 
chose ou non que des 
travailleurs puissent être 
élus au conseil d'adminis­
tration d'une grosse com­
pagnie*"

h»€
Oui Non sait pas

Nationale 68 30 12
18 a 29 ans 73 :s g
30 a 49 ans 66 23 12
50 ans et plus 65 19 16

FVnser-vous que ce serait une bonne chose ou non 
que le- travailleurs soient informés de la situation 
financière de I entreprise où ils travaillent*"

Ne
Oui Non sart pas

Nationale 63 36 10
18 a 29 ans 63 27 11
.30 a 49 3ns 62 28 n
50 ans et plus 64 2S 12

Entente au Journal 
de Montréal: ratifiée

MONTREAL <PC) - Cest 
par une écrasante majorité 
de 110 contre 13 que les 
membres syndiqués de la 
-aile de redaction et ies 
employes de bureau du Jour­
nal de Montreal ont ratifie le 
protocole d'entente négocie 
par leur executif pour le 
renouvellement de leur con­
vention collective

Le- quelque 150 membres 
du Syndicat des travailleurs 
de information du Journal 
oe Montreal étaient sans con­
tât depui- le 31 décembre 

La nouvelle convention col- 
ective d'une durée de trois 
n- retroactive au premier 
anvier 1980 prévoit des

hausses salariales de l'ordre 
de 12 a 14 pour 100 pour la 
premiere annee. selon les 
secteurs d'activités des syn­
diqués Pour les deux autres 
années du contrat, les 
augmentations de salaire se­
ront équivalentes à la hausse 
du coût de la vie majorée de 
3 pour 100

Au cours de la fin de 
semaine demiere a la veille 
de la date d'acquisition du 
droit legal a la greve ou au
lock-out. représentants patro­
naux et syndicaux ont entre­
pris un sprint de négociation 
qui a abouti à un accord de 
principe Cest ce protocole 
d'entente qui vient d’être 
ratifie par une forte majorité

FINISSANTS 
DE CEGEP

EN TECHNIQUES ADMINISTRATIVES 
OU EN SECRÉTARIAT

L *e -<? p<3' 50 Direction g4r>»-
•q'e de d ‘5'ncsor des moines OGFMl o***o un 
D»og»omme de BACCALAURÉAT EN ENSEIGNEMENT 

ESSONNE;, poemé soéc<T>aue~e'i* ven *» sec 
to.- commerce e* tecretooot du rvveou secs-dc -°
Ogo- se do'is le codre d un p'Ote' du M'0 »*e'e de 
^d.ca’ o' du Oue&ec ce programme s ad'eî=e 

>j! peoe e. ou» t'OiManfs de CEGEP en »ecn 
maues odm rwstratives ou en sec'etano*
D ucto q ..-e-e ans o *emps como'e' ce a'C-
yamo-e œ 90 c'éd *s coodu1' 0 i o0,eo',oo du 
q-oa*- a» ooc^e"er en educdnoo fB Ed )
a. cou", dec deux o*emte^es or^toes 'a formohon 
du Vj' e'se gcoc* -, e"ectue seto^ e regime co- 
operon* au cors lie dors I onemooce- par 

' Ode de djone mo<s de 4 sess»ons d e*uder a 
i «ersivs e* de 3 stages de iraro'i rémunérés
a . cours de a trois eme onnee deux s*dges d en 
se gremeo» x enoent s mtercoter entre les deux ses-
s>oc5 d eNrdes

Conditions d admission
f*re ->•*? d j- de 0<~e d e*udes co*ieg*d'es fD E C ) 
en ies''" a ad-* *v-irottvej 'P-ofi 4517
Vc. • o ." e*-» odmts les ,>tijio>'es d un D E C en
secre’d' d* (Pro*' 4521 POU' autant qj ils q;ont réussi 
e-, COU". Mortre'mg 450-430 Comp'op. to 45Q-250 
Ge- ‘ un de' ope'd* on: 45IJ450 et finance 450 540 
Ces code, nu me'«dues peuvent vo"er se'on les 
3ri-ie«d qu ces cours ont é*é 'êuss>s )
Vpn' occenoni admissibles les personnes posse
dam j~« ic"no*>on iugée eau va'en'e

Dotes importantes
16 moi 5980 dd’e l mite pour O recep' on des 

demon<Jes d odmissron Ou Bureau

septembre 5 9#c cebu’ des cours

Pr.'tj ' rC j ' $UDC Amenfjirç rçldtjt

<iu p'oq'dfT'fr'*‘

PQv'lWX' A On'.

rQu#?b*?cj
J*r2e' (8*9) 565 5955

a 1 admiss'or»
M Pierre Cdbono 
Bu'eou du registroi'e 
UmverS'le de Sherbrooke 
Sherbrooke fO’jebeCl 
J5k 2»5 rstéi 5655573

UNIVERSITE 
f)f SHE R BROOK!

■ page publicitaire

\ f •

la bonne chère ’ ''V-Vr
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Le café: drogue, nectar ou passion!
guy couffope cc aoo m : .«or
me* *«e *• -ei»c>.'»on* te C'onp Du.

propos sur 
la gastronomie

Le cafe empoche de 
dormir' Le café fait 
mal au foie' Le café est 
mauvais pour le coeur' 
Non. vraiment, il n’est 
pas un aliment qui soit 
aussi controversé que 
le cafe II en est ainsi 
depuis le XVIle siècle, 
exactement depuis le 
régné de Louis XIV où 
on le vit apparaître en 
France et se généra­
liser sa consommation.

Sur dix personnes, 
huit en boivent régu­
lièrement à leur petit 
dejeuner tandis qu'un 
sur deux ne saurait 
s'en priver apres le 
repas du midi Noir, 
lustre, marron, clair, 
ou laiteux, mais tou­
jours fumant.

En fait il y va du 
café comme du tabac, 
on doit bien se rendre 
compte par soi-mème

si on le supporte ou 
non. Physiquement, et 
aussi moralement 
Exemple: le merveil­
leux cafe au lait mati­
nal. prône par les uns. 
dénié par d'autres, 
vous provoque-t-il des 
palpitations* A vous 
de determiner s'il vous 
est preferable de vous 
en passer, sachant que 
toute la matinee vous 
serez de mauvaise hu­
meur parce qu’il vous 
“manquera quelque 
chose”. En fait le plus 
simple est déjà d'es­
sayer de changer de 
marque; peut-être est- 
ce simplement le mé­
lange qui ne vous con­
vient pas; peut-être e 
t-ce la maniéré dont il 
est fait.

J'ai eu personnelle­
ment l'occasion de fai­
re l'expérience auprès

694-9995

RESTAURANT
CONTINENTAL

26, RUE ST-LOUIS 
QUEBEC

Le restaurant Chez Umberto offre a sa 
d'Stmguee clientele, ainsi qu'a tous les 
Québécois, ses meilleurs voeux de 
Joyeuses Pâques

De plus il vous offre la variété unique de 
son menu et les brillantes suggestions de 
votre ami Umberto

Vos hôtes Umberto et Oario 
Stationnement tacite

Restaurant Chez C. Umberto Inc.
770, de l Atverne, Québec - "lu m... 5274442

(anÿe deeFranciscains. lace à l'Académie SHeeia)
770, de l'Afveme, Québec - 
(an^e dee Franciscains, lace à

arc-ü
Z

Î3 SPECIAL
Menu
du fCxjf

METS CHINOIS ET CANADIENS 
RECEPTIONS ET BANQUETS

1560 1r* Av 5 Aodngue QarleViourg P.Q.-j
626-2212/626-2213

Livraison a domicile

MANOIR DE L'ANSE
22, avenue du Quai 

Ste-Pétronille, Ile d Orléans
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d amis qui. soudain, 
déclaraient ne plus 
pouvoir supporter leur 
cafe au lait. Neuf fois 
sur dix, ils avaient 
change de marque ou 
de cafetière

Six à huit mélanges
On le sait, bien sûr. 

pour réussir du bon 
cafe, il faut qu'une fou­
le de conditions se 
trouvent remplies 
Tout d'abord, ne pas se 
faire d'illusions: on ne 
peut pas avoir ce qu’on 
appelle du "bon café”, 
si on n'accepte pas de 
le payer son prix Cette 
difference de prix, d'u­
ne qualité à l’autre, est 
une question de prove­
nance et de mélange 
On doit savoir qu’il 
existe deux grandes 
variétés: tout d'abord 
l'Arabica, cultivé en 
Amérique du Sud. aux 
îles de la Sonde et 
dans quelques rares 
pays d'Afrique, dont le 
Cameroun, la Guinee. 
l'Ouganda. Seconde va­
riété: le Robusta. va­
riété comme son nom 
l'indique, moins fragi­
le que la précédente, 
de qualité inférieure, 
il est cultivé en Asie et 
aussi en Afrique: Ma 
dagascar. Côte-

RESTAURANT

Venise
Cuisine italienne et française 

Service rapide - 
Repas pour gens d'affaires 

à partir de *3*
Ire Avenue. Québec imÿ*tmt 
RESERVATIONS: 627-3880

Rés.: samedi et dimanche 828-2248

d'ivoire. République 
centrafricaine. Togo

Chaque marque de 
café a donc, pour cha­
que qualité, un melan­
ge particulier, son "se­
cret” en quelque sorte 
Ces melanges ne se 
bornent pas à mettre 
un peu plus de Ro­
busta et un peu moins 
d'Arabica, ou vice 
versa Comme il existe 
une multitude de va­
riétés de l'un ou de 
l’autre, le paquet peut 
contenir six, sept, voi­
re même huit ou neuf 
mélanges.

Un point important: 
l'eau. Pour avoir un 
bon café, tout, absolu­
ment tout a son impor­
tance: l’eau, le moulin, 
la cafetière... et même 
la tasse Eh oui' même 
la tasse: le café d'a­
pres déjeuner, café 
noir le plus souvent 
paraîtra meilleur dans 
une tasse en ooreelai- 
ne Faites-en l'expé­
rience et vous verrez. 
Par contre le café au 
lait du matin est plus 
doux, plus rapide, 
dans une tasse ou un 
bol en faïence.

L'eau, sa fonction est 
absolument capitale.

Le meme café qu'on 
fait de la meme maniè­
re en ville ou à la 
campagne et avec la 
meme cafetiere. na 
pas exactement le mê­
me goût. C’est que. tout 
simplement, l’eau n'a 
nulle part le meme 
goût De plus, selon 
l'agglomération dans 
laquelle on se trouve, 
elle est plus ou moins 
javellisée Certaines 
personnes, tellement 
convaincues de l’im­
portance de l’eau dans 
le problème du café, 
ont pris l’habitude de 
faire le leur avec de 
l'eau minérale!..

Passons au moulin
Aucun, affirment les 

torréfacteurs, ne rem­
place pour faire du 
bon café, ce bon mou­
lin de maman que l’on 
calait entre les jam­
bes. et qu’on tournait a 
la main Ils sont, à 
présent, relégués dans 
les vitrines des bro­
canteurs La plupart 
des moulins électri­
ques. les rotatifs en 
particulier, présentent 
l’inconvénient de trop 
chauffer la mouture 
Personnellement j'uti­
lise un moulin électri­
que. l’important est

de ne pas mouliner le 
café trop fin Trop fin. 
il risque de passer à 
travers le tamis de la 
cafetière; moulu trop 
gros, il ne dévoilera 
pas tout son arôme 
Quelle quantité utili­
ser pour faire du bon 
café* Compter dix a 
douze grammes de ca­
fé moulu par tasse, 
c’est-à-dire la valeur 
d'une cuillère à soupe 
pleine "a dos d'àne". 
Cela aussi, c’est affaire 
de goût personnel.
Le choix entre 
5 cafetières

La cafetière. Ah' voi­
ci un des problèmes 
les plus délicats con­
cernant le cale! Il en 
existe cinq types, mais 
avant de les énumérer, 
je pense utile de rap­
peler que la cafetière 
doit être appropriée a 
vos besoins ne pas 
faire du café pour 
deux personnes dans 
une cafetiere prevue 
pour six. De meme, il 
faut veiller à ce qu elle 
soit toujours extrême 
ment propre L'ébouil­
lanter avant de l'uti­
liser

La cafetière ordi­
naire. est sans nul dou-
<Suite a la page suivante)

La direction et le personnel 
souhaitent à leur distinguée 

clientèle, de

Joyeuses Pâques
'■ ,,'j

Ouvert de 12h à 14h30 
et de 17h30 à 23h30.

cfteitauzant

Xa C a rave lie
68%, rue St-Louis, Québec G1R 3Z3 - Tel.: 694-9022

à AGNEAU 
DE LAIT 

ROTI

i
RESTAURANT

JARDIN 
D'ITALIE
924. rue St-Jean
692-0373

Stationnement gratuit à l'Hôtel de Ville

ouvert de 17h. 
à 23h30

Joyeuses

Pâques!

[LCUeNjjjgJ

• BAR A SALADES

• BAR A SOUPES

• DINER 
D'HOMMES 
D'AFFAIRES 
VARIES

2800, bout. Laurier. Ste-Foy 
658-4303 - Edifie» Motel Carillon

PAQUES
une occasion de festoyer!

Le dimanche de Pâques est un grand |0ur 
Venez le œlebrer dans la tradition la sim­
plicité el l excellence à pnx abordable'

flÈËMttlUa,
1384, Chemin Ste-Foy, Québec

RESERVATIONS: 527-1951

COMMUNIQUEZ 
AVEC NOUS DÈS 
LUNDI MATIN À

647-3333
POUR VOUS
ABONNER
t f S,)| I II

JEURpPi
Les quatre cinq et six avril 
Carre d agneau a la diable 
précédé due savoureux 
po'age e’ suivi du chariot de 
pâtisseries

Cale
Le tout *11*

27. Ste-Angèle. Québec 
692-3835

I#lf
• que bec enr

DISCO
BAR

Un premier RESTAURANT

• Le Pizzagheiti est un plat compose 
d une Pizza 5 pouces el d un demi 
spaghetti

• 8 variétés au choix
• SPECIAL DU DIMANCHE AU 

MERCREDI, pnx à compter de $2 50
• Prix réguliers a compter de S3 25
• Succulent - Fallait y penser

581 , boul. Hamel est Québec
(à deux pas de Place Fleur de Lys)

529-0568

Restaurant romantique
CIJISINI UJROPf t NNI
71 me d Alité ml Vient Qiieher 
f hivvrl U» mirit (U- I IMS * I4M.S 
I e vo»f de I 7h00 * minuit 
H^s4-Tv«*linn\ 11H *>‘14 0/ i/
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A l’occasion de Pâques,
l’hôtel-mote! Kébécois 
voua offre

Un Brunch
te 6 avril de 9h à 14h
Adultes $5.75
Enfants, moins de 10 ans $3.75

Aussi, buffet chaud et froid
de 17h à 22h
Adultes $7 50
Enfants, moins de 10 ans $3.75

Menu â la carte disponible

600, rue Principale, 8t-Romuald 
630-0873

/

Le lapin 
Frimousse
dlstrlbuora du 
chocolat aux 
•nfants
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Le café: drogue,
( Suite de la page precedente >

te la plus ancienne Ne 
pas oublier de la pla­
cer dans un bain-marie 
pendant que le café 
coule, arroser toujours 
le café avec une ou 
deux cuillerées d'eau 
froide avant de verser 
leau non bouillante 
mais seulement fris­
sonnante. petit à. pe 
tit. avant cela, ajouter 
toujours une pincée de 
sel

La cafetière italien­
ne: (ou allemande ou 
russe), on lui attribue 
toutes sortes de natio­
nalités. L'eau chauffe 
dans la partie inférieu­
re. et la vapeur tra­
verse le café placé 
dans un filtre au- 
dessus Lorsqu'elle 
commence a bouillir, 
on retourne la cafetiè­
re. et l'eau passe à 
travers le café

la cafetière percola­
teur (ou lessiveuse) 
Lorsque l eau qu'on a 
mise dans la partie 
inférieure commence a 
bouillir, elle s’élève 
par une sorte de tige et 
retombe sur le café 
moulu Le café est ter­
miné au bout de six a 
huit minutes Enlever 
la tige de son "panier”, 
remuer et servir

La cafeliere "a vide": 
elle est généralement 
fabriquée en verre 
Son avantage est de 
permettre de preparer 
le café à table, sous les 
yeux mêmes des con­
vives

La cafetière “ex­
press” (ou a pression) 
C'est la dernière-née 
des cafetières Tout 
comme les machines 
‘ express" utilisées 
dans les bars, son fonc­
tionnement repose sur 
l’utilisation de la va­
peur Toujours cons­
truite en métal, elle 
est d’une solidité à 
toute épreuve Rapide 
et simple... du cafe 
minute

Différentes façons 
de servir le café

A l'Italienne L'ex- 
presso: un cafe très 
fort obtenu en versant 
une demi-tasse d'eau 
sur 10 a 12 grammes de 
café moulu, par per­
sonne Le Cappucino 
café expresso auquel 
on ajoute une quantité 
égalé de lait qu'on sau­
poudre de chocolat en 
poudre '

En Autriche. Le café 
viennois. C’est un cafe 
très fort nappé d’une

/
»—•—•—e- -•—•—•—•—•-
MENU DE PÂQUES 

Table d'hôte
Potage portante' 

t-ewiiete au* fruits de mer 
Consommé “cheveux ô ange '

\
î

f

9

♦

• Dmoe farcie
Gigot dagneau pascal

* Jambon

$7 95 
St 0.95 
$11 95

Gateau de Pâques
Demi-portion à demi-pmr pour les enfants 

Menu a la carte disponible

Les
jumeaux 

souhaitent 
à tous 

de
J | ry y f Joyeuses
• Pâques'

Douvain
3196 CHEMIN STE-FOY. STE-FOY. QUEBEC

E==-iffcl

X NOTRE MENU DE ¥

v p0UR RESERVATIONS: 658-7256

?1

vaques
pour le midi ou le soir
Le coauetel de crevettes de Matane

ou
Le pâte de campagne au Cognac

La creme de poulet Pnncesse

Le /arnbon de Pâques, sauce Madere
$9 50

tentants de moms de W ans $6 00) 
ou

Le filet mignon Rossmi, sauce Bordelaise 
$11 00

tentants de moms de to ans $8 001

Les pommes de terre Pansiennes 
Les carottes glacées au miel

Le gâteau au chocolat 

Le cafe, les menthes

RESERVATIONS: 658-5120

auberge *41 INN
Quality Inn
3115, boul. Laurier 
Ste-Foy

couche épaisse de cre­
me Chantilly

En Irlande. Irish Cof­
fee il s’obtient en ver­
sant dans un verre 
(chaud) du sucre et 
une mesure de whisky 
(irlandais). Achever de 
remplir avec-du café 
noir, puis de la creme 
fraiche qui doit rester 
en couche sur le 
dessus

A Java: mélanger 
une égale quantité de 
cafe noir et de choco­
lat chaud. Ne pas faire 
bouillir. Sucrer à 
volonté.

En Turquie: le café 
est universellement 
connu Pour quatre 
personnes, verser dans 
une casserole une tas­
se et demie d'eau dans 
laquelle on jette six 
cuillerées a café de 
sucre en poudre Faire 
chauffer jusqu’à ebul­
lition Ajouier (rois 
cuillerées a soupe de 
cafe moulu très fine­
ment Faire bouillir 
trois fois, retirer du 
feu et ajouter quel­
ques gouttes d'eau 
froide Remplir les tas­
se* très lentement (ne 
pas utiliser de petites 
tassés à café).

La fondue chinoise (2)
kam-ycechan collaboration spaciale
-'.ce-présidante Club dot souper, ctu non du QuOhat

la cuisine chinoise
La fondue chinoise 

du Nord (fondue mon­
golienne) ressemble à 
la fondue chrysanthè 
me. Etant donné que le 
pâturage de cette ré 
gion de la Chine favo 
rise l'élevage du mou­
ton, la viande princi­
pale de la fondue est 
l'agneau Comme dans 
la fondue chrysanthè­
me. on retrouve des 
légumes et des nouil­
les qu'on fait cuire 
après la viande dans le 
même bouillon On va 
remarquer l'absence 
des fruits de mer qui 
se font rares à l'inté­
rieur de la Chine en 
haute latitude

Fondue mongolienne 
au restaurant

Il y a des restaurants 
chinois spécialisés 
dans la fondue mongo 
lienne Les clients ont 
chacun un plat d'a­
gneau en tranches très

minces et un petit bol 
de sauce. Les nouHIes 
ou vermicelles trans­
parents et les légumes 
sont placés dans des 
grands plats de servi­
ce Ensuite on vous 
apporte le pot à fon­
due en cuivre (tradi­
tionnel) ou en alumi­
nium (moderne) avec 
un bouillon fumant te­
nu en constante ébulli­
tion par des braises 
Chacun fait cuire sa 
viande dans le bouil­
lon à l’aide des baguet­
tes ou des épuisettes 
Quand la viande est 
légèrement refroidie 
dans la sauce, elle est 
prête a être mangée 
Les autres ingrédients 
sont cuits et mangés 
seulement a la fin du*' 
repas
Fondue mongolienne 
maison
l'stensilés
Pot à fondue chinoise

Wok ou casserole élec­
trique ou
Pot à fondue bourgui­
gnonne avec réchaud à 
alcool

Pour 4 a 6 personnes

1500 ml de bouillon de 
poulet maison (ou en 
conserve)
1V4 kg d’agneau (ou 
mouton) maigre et dé­
sossé (l’épaule ou la 
cuisse)
100 g de vermicelles 
transparents trempés 
dans l'eau 30 min. et
égouttés
1 petite laitue chinoise 
lavée et coupée en 4 x
2 cm, blanchie dans 
l'eau bouillante 3 mm. 
et égouttée
250 g de feuilles d’épi 
nards, lavées et égout­
tées 
(a)

3 x 15 ml (3 c. à tab ) de 
persil chinois (rorian 
dre fraiche) ou persil 
ordinaire
1 grande gousse d'ail 
écrasée
15 ml de gingembre 
frais hache

Pour la sauce

125 mi de sauce soja
2 x 15 ml (2 c. à tab )

d'huile de sésame 
2 x 15 ml de sauce 
sésame chinoise (ou 
beurre d'arachide na­
ture non sucré) diluée 
dans 2 x 15 ml d'eau 
bouillante
1 pincée de poivre de 
cayenne
1 cube de fromage de 
soja rouge écrasé (fa­
cultatif)

Preparation

Temps de prépara 
tion 1 heure à 1 heure 
30 min

Mettre le mouton ou 
l’agneau pendant 1 à 
2h dans le congélateur 
pour faciliter le décou- , 
page Avec un hachoir 
chinois ou un couteau 
de chef bien aiguisé, 
trancher la viande aus­
si mince que possible 
et la ranger dans des 
petits plats de service 
individuels dont le 
nombre correspond à 
celui des participants 
Bien mélanger les in­
grédients pour la sau­
ce et mettre ce mélan­
ge dans des petits bols 
individuels

Placer les légumes 
et les vermicelles 
transparents cote à cô­
te dans un grand plat 
de service près du pot 
à fondue Chaque par 
ticipant aura une as­
siette de viande, un

bol à soupe, une cuillè­
re à soupe, une paire 
de baguettes et une 
épuisette (ou fourchet­
te à fondue bourgui­
gnonne).

Amener la moitié du 
bouillon à ébullition et 
le verser dans le pot à 
fondue Ajouter les in 
grédients de (a)

L'hôtesse donne le 
signal pour common 
cer le repas Chaque 
invité doit cuire sa 
viande comme dans la 
fondue bourguignon­
ne Il faut ajouter du 
bouillon chaud de 
temps à autre pour que 
le pot soit toujours 
rempli à moitié Quand 
toute la viande est 
mangée, l’hôtesse serf 
un peu de soupe aux 
invités Pour terminer, 
on jette dans le bouil­
lon les vermicelles et 
on les sert quelques 
minutes plus tard
Remarque:

1— L'agneau quebe 
cois est un meilleur 
choix que celui de la 
Nouvelle-Zélande

2— Il y a deux épice 
ries chinoises dans la 
région de Quebec F'pi 
eerie Chinoise sur la 
rue des Oblats et Déli 
catesse d'Asie sur le 
chemin Ste-Foy a 
Ste-Foy.

dimanche de Pâques
6 avril

Buffet chaud et froid
de 11b à 14h30 et de 17h à 21h30 

à la salle à manger
Le Chariot

Adultes $7.50
Enfants, moins de 10 ans $3.75

GRATUIT!
Chocolat distribué aux enfants.

Un dimanche enchanteur pour les enfants

dan* !a «Salle Charles Baillainçé.lc

BRUNCH QUUBECOIé
de 10 hres a 15 hres

un croiévbant de nnss ~
avec le cbwn UâROUCnG

OES FÈVES AU LARD. DES SAUCISSES 
DU JAMBON A L ÉRABLE. DES OEUFS BROUILLÉS 

AU SIROP D ÉRABLE DES COUENNES DE LARD SALÉ 
ET DU PAIN FRAIS MAISON

Menu a la cane disponible.

Vote/

S "°° par pers. S3.00 par enfant
pour réservation ô92 2480

^ HOTEL 
(LARfNDON

57 me stanne Quebec

53, boul Kennedy. Lévis 
Reservations: 833-4920

1

Restaurant

ïr tJftit iBruxpllps
Cuisine belge et française

Un coin charmant, une des meilleures 
tables à Quebec

Ouvert du mardi au dimanche 
Fermé le lundi 

Repas d’affaires, le midi

RESERVATIONS: 529 4866 
1400. de la Canardière. Québec 

(face A l'hôpital de l En(ani-Jésus)
y nxü

Brunch
Tou* les dimanche* 
de lOhH) à U h,U)

rd

De 11h à 14h30

BRUNCH FAMILIAL
$7.95 (Enfants da moins de 10 ans $4.25)

LE SOIR
à la aalle St-Casbn

MENU GASTRONOMIQUE $15.25
(Enfants d# moins da 10 ans *9 50)

Le ïambon de Pâques

Le consomme Diablotin. ou 
La emme de champignons

Le vot-au-ver* de fruits de mer

L» Contrafliet de boeuf rôt) eu lu* 
ou

Le (smbon rôti su four, ssucs Medèm

Las choux-fleurs sautés aux fines herbes 
Les pommes de term croquettes

Le gâteau pascal 
La salade de hurts au Kirsch

Le café

A L ORGUE:
le réputé organiste Jacques Côté

Il est préférable de réserver 849-4461

2846 CHEMIN GOMIN, STE-FOY

Dimanche de Pâques

Diner et souper
CREME DF CHAMPIGNONS 

ou
CONSOMME AU SHERRY 

PATE DE CAMPAGNE 
ou

FONDUE PARMESAN

FILET MIGNON 
SCE BORDELAISE 
EMINCE DE POULET 
AU VIN BLANC SUR RIZ 
FILET DE SOLE 
POCHE A L'ORANGE

POMMES DE TERRE PARISIENNE 
CHOUX-FLEURS AU GRATIN

GATEAU PAQUES 
SALADE AUX FRUITS FRAIS

THE CAFE - LAIT

Enfants de dix ans et moins,
$6.95 du couvert

. POUR RESERVATIONS: 651-6905 
Notre carte également en vigueur

■-V"-

Les beaux 
DIMANCHES 

DU SAINT

O
$6.50

v*. . • 4L T- T-
L« café Saint-Honoré, 570, Grande-Allée CM. 529-0211 
. stationnement à l'arriére
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Seconde présentation du Salon Rest-Hôte à Québec en septembre 80
per Gillet ANGERS

Oe* des pubkcebons putAotaves

L'Association des 
restaurateurs du Que­
bec (ARQ) parachevait, 
le lundi soir. 31 mars 
au Château Frontenac, 
son congrès semi- 
annuel par un banquet 
a l'occasion duquel fut 
honoré monsieur Ro­
bert Gosselin (restau­
rant Gosselin) de Jon- 
quiere pour services 
rendus dans les domai­
nes du tourisme et de 
la restauration depuis 
1932 On dit de mon­
sieur Gosselin qu'il fut

l'un des membres les 
plus fidèles et cons­
tants de l'Association 
des restaurateurs du 
Québec, fidélité qui 
s'est exprimée même 
dans les moments les 
plus difficiles dans l'é­
volution de cette orga­
nisation d'envergure 
provinciale qui con­
naît. à present, un ac­
complissement sans 
precedent

On y a. en outre, 
decerne les prix et 
distinctions aux ga­
gnants du concours 
Becdor ARQ qui. dans

les catégories "poulet” 
et "dinde'', ont conçu 
les mets les plus sa­
voureux et originaux. 
Tous les récipiendai­
res étaient de la ré­
gion de Montreal et 
des Laurentides Le 
Reine Elizabeth de 
Montréal s’est mérite 
le premier prix dans la 
catégorie “dinde” tan­
dis que La Sapinière 
de Val-David s'est pré­
valu du premier dans 
la categorie “poulet".

Le Salon Rest-Hôte
Monsieur Michel Mo­

reau. président de 
l'ARQ et propriétaire 
du restaurant La Tyro­
lienne de Sainte-Foy, 
fit annonce de la tenue 
à Québec, en seconde 
edition, du Salon Rest- 
Hôte- les 28. 29 et 30 
septembre 1980 Celui 
de 1979. au Centre mu­
nicipal des congrès, 
connut un retentisse­
ment aussi considéra­
ble qu'inattendu. Se 
rattacheront à ce pro­
chain salon “le con­
grès général de l’ARQ. 
le 7e Gala culinaire de 
la Corporation provin-

V

• 3 scb.es à manger licenciées
• menu d enfants
• ouvert jusqu’à 3h00 le samedi
• dimanche, service empressé.

les rôtisseries

le coq rôti
Sainte-Foc
2651.
Hoc Se la ga 
Tel 653-6444

Lorettecille 
347 bout 
rOrmière 
Tel 843-3751

Levis 
2. route 
Trans-Canada 
Tel 833-6222
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Un menu exceptionnel pour un 
dimanche pas comme les 
autres...

JOYEUSES PAQUES!
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Le Pâte du Chef 
Le Consomme au Porto 
Le Canard aux Censes 

Le Jambon braisé à l'Erable 
La Côte de Boeuf du Manoir 

Les Pommes Pansienne 
Les Petites Carottes Persillees 

Les Choux-Fleurs au Gratin 
Le Gâteau Pascal 

ou
Les Fraises Romanoff 

Café - Thé • Lait

Réservations: (418) 848-2551
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ciale des cuisiniers 
québécois (CPCQ), un 
enseignement sur les 
vins ainsi qu'un cours 
s'intéressant à la pré­
sentation des menus”.

Le Salon Rest-Hôte 
s'adresse particulière­
ment aux restaura­
teurs afin de leur faire 
connaître les plus ré­
cents développements 
aux plans technique, 
alimentaire et profes­
sionnel de telle sorte 
de leur permettre de 
mieux correspondre 
aux impératifs d’un 
marché en pleine 
croissance et qui re­
présente actuellement 
au Québec un chiffre

d’affaires de $3 mil­
liards annuellement.

Ce dîner de clôture 
était relevé de la pré­
sence de messieurs Mi­
chel Roy, sous- 
ministre au ministère 
québécois de l’Indus­
trie, du Commerce et 
du Tourisme; Jean 
Branchaud, directeur 
général de l'Associa­
tion des brasseurs du 
Québec; Victorin Le­
mieux, président de la 
CPCQ; Jean Allaire 
(Montréal) et Victor 
Germain (Québec), an­
ciens présidents de 
l'ARQ; Laurent Mer­
cier de l'Association 
des producteurs de vo­

is F
Jti

h îxaitf bu ££>8

Maintenant une NOUVELLE 
ADMINISTRATION avec les 
mêmes cuisiniers et la même 
excellente eus ne
Les criées Georges Lorenzi et 
Joel C avandier, ans* que 
Messieurs Jean-Mare Roy et 
Jean Lutmger vous souhai­
tent la plus cordiale txenve- 
nue

SPECIALITE:

CUISINE FRANÇAISE
us les jours
MENU

imes d'affaires
rtti30 à i4"30

Une tawe exquise 
dans un cadre rusti­
que C est merveil­
leux1

(Xwert le soir jusqu à 
23 heure», le samedi 
luaqu'à minuit

Lac DCLace
é 20 minutas au nord de Québec

r
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PLACE ROYALE
cans in see tvstonque du Veux-OueOec 

'qres de a Maison des Vns)
25’ 4, rue Notre-Dame. Québec
RESERVATIONS: 692-0793
Me-nere Ou HoxCay Maqazme deours 1970)

LE DIMANCHE DES 
PETITS SUISSES

Menu de Pâques
Soupe du jour 

Chevreau périgourdine 
Pattes de crabe à la provençale 
Entrecôte forestière 
Poulet grand-mère

Menu à la carte disponible
Réservations: 692-0557

Restaurant

“Le Vendôme”
36. côte de la Montagne, 

Québec

$11.75 
$9 75 

$1075 
S7 50

BRUNCH
des enfants

— Friandises
— Jouets — Ballons
— Musique avec Bob Paradis
— Danse

En après-midi:
Accès gratuit à notre ptsane à tous les 
participants.

GALOCHE ET MANDARINE
Animation pour enfants

Tous les dimanches de 1lhOO à 14h30 
ENFANT _ __

(moins de 10 an») $3.75 Adulte $7.25 
Parents bienvenu»I 
Pour réservation»;
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Québec Centre-Ville
395. rue de la Couronne

Téléphone 647-2611

Exceptionnellement o l'occmion de Poquei,

CL
LE

^ RESTAURANT

SERA OUVERT LE DIMANCHE 6 AVRIL
Table d’Hôte
Menu à la carte
Menu spécial de Pâques
Réservations: 524-1864 

110, ST-CYRILLE — QUEBEC

Endimanchez vos dimanches au
iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiuin

h De retour parmi nous S
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item
Germain
Le brunch qui comprend tout:
$5.95 (Enfants de moins de 10 ans S3 95 

même s ils mangent énormément’)

occordéonisfe, ® 
chanteur et ■ 

compositeur. S
r z

Vos hôtes, Luigi et 5 
César, souhaitent la ** 

bienvenue o leur H 
distinguée clientele H

• SALONS PRIVES ■ 
CARTES 0E CREDIT ■ 

ACCEPTEES J

Tons les dimanches de!0hàl4h

Place Laurler/Ste-Foy. Tél.: 681-5000

l’encipoit ou tout est spéci.\r

1Restaurant
OU?arme$ati

33. RUE ST-LOUIS, VIEUX QUEBEC 
TEL: 692-0341

focilrtéi de stqttormement 
ou çoroqp Holdtmon

Exajos iWolnar 
iYYorel J3alter
Deux musiciens prestigieux associent leurs 
noms à celui du Paysan.
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Lajos Molnar et Morel Salter nous font 
l’honneur de jouer chez nous. Faites- 
leur le plaisir de venir les entendre les 
samedis et dimanche, à compter de 
18h30

Il PAYSAN
2480, chemin Ste- Foy, Ste-Foy

Réservations: 656-6026 /

lailles du Quebec et 
président de Becdor; 
et Paul-Emile St- 
Germain, restaurateur 
émérite de l’année 
1978

“L’Escriteau”

Le banquet, dont les 
maîtres d'oeuvre ont 
été messieurs Hans 
Burn et Jean Chau- 
mette, en leur qualité 
respective de chef des 
cuisines et de maître 
d'hôtel, regroupait 
plusieurs centaines de 
convives, restaura­
teurs et fournisseurs 
de la restauration 
principalement.

Il fut ponctué des 
mets que voici: le cé­
leri et les olives; le 
coquetel de fruits de 
mer; la soupe aux lé­
gumes; la poitrine de 
poulet Becdor; le pla­
teau de fromages fins 
du Québec; la tourte 
(gâteau moka) glacée à 
l’érable sauce habi­
tant; le café. Les excel­
lents vins et liqueur 
Macon Lugny St-Pierre 
(blanc). Nuit de la St- 
Jean (embouteillé par 
la SAQ), l’Aiglon brut 
réserve (Herdt et Char- 
ton), Mandarine Napo­
léon (Meagher).

Le Bal des Toques 
Blanches de la CPCQ

Le Bal des Toques 
Blanches* de la Corpora­
tion provinciale des cuisi­
niers québécois (CPCQ) 
aura lieu, le mercredi. 16 
avril prochain à la salle 
de bal du Hilton Québec à 
compter de 19h00 Le prix 
d’entrée est de 35 dollars 
par personne et ce, pour 
le repas à caractère gas­
tronomique et la soirée 
dansante.

Au menu: Terrine aux 
deux poissons; Fumet 
clair de queue de castor. 
Tournedos aux morilles 
avec Riz sauvage en cro­
quette, Tomate Florenti­
ne et Endive braisée; 
Cresson et Trevise au 
citron; Fromages fins du 
Québec; Soufflé glacé aux 
amandes douces; Sur­
choix du caféier: digestif. 
Et du vin pour rendre 
toute son harmonie au 
repas

Tous les membres de la 
CPCQ. les sympathisants

et amis, le grand public 
sont invités a venir parta­
ger avec les chefs de 
cuisine québécois quel­
ques heures de belle 
amitié

Les responsables et 
points de vente des bil­
lets sont les suivants: Ré­
mi Dufour (623-9151) du 
restaurant Geno (849- 
4405); Réal Saindon (832- 
2605) du restaurant Le 
Savoy (681-6153); Ken 
Boumatzis (681-9035) du 
restaurant Laurentien 
(694-0456); Marcel Héroux 
(872-4539) du restaurant 
Le Fiacre — Sainte-Foy 
(651-4055); Victor 
Gherlenda (626-5658) du 
restaurant Négroni <692- 
3851); Victorin Lemieux 
(663-2955 ou 849-6465, 
Jean-Pierre Angers (667- 
3379 ou 658-7744).

‘toque blanche: haute 
coiffe ou gros bonnet du 
chef de cuisine.

Ill
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Offrez-vous une
promenade gastronomique jusqu a

la Sauvagere
L UN DES PLUS BEAUX RESTAURANTS 

de la région de Québec
834, rue Commerciale, St-Jean-Chrysostome 

à 5 min du Pont Laporte, vers Lévis

839-7914 - 871-0355
Fondues, grillades, fruits de mer servis dans une mai­
son histonque (1834)

Ouvert tous les |Ours de 17h à 24h . 
lundi: réservations seulement

Stationnement facile
Salons pnvés pour réceptions, banquets ou cocktails

SPÉCIALITÉS:
Bifteck,fondues et vins en fût
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Les sauces ou le triomphe de la cuisine française
busdl collobo-otion specie

directeur des bonquets. Quebec H.lton

l'eau
à la bouche

Il n’y a pas de gran­
de cuisine sans grande 
sauce, et si la cuisine 
française rayonne de 
sa supériorité à tra­
vers le monde, cela 
provient de la variété 
et de la finesse de ses 
sauces. Variété déjà 
jadis illustrée par Tal­
leyrand qui s’amusait 
des différences fonda­
mentales qui sépa­
raient, dans leurs cul­
tures, les peuples fran­
çais et anglais: “L’An­
gleterre, disait-il, a 
trois sauces et trois 
cent soixante reli­
gions, alors que la 
France à trois reli­
gions et trois cent soi­
xante sauces”.

En vérité Talleyrand 
était modeste, du 
moins sur ce sujet, 
puisque le comte Aus­
tin de Croze catalogua, 
dans un recueil plus de 
3000 sauces diverses 
de la cuisine française.

En général, on en­
tend culinairement 
par le terme de sauce 
tout assaisonnement li­
quide des aliments. Il 
ne faut cependant pas 
confondre sauce et jus. 
Le jus se forme tout 
naturellement de la 
cuisson des aliments 
par exsudation. La 
sauce est soit l’exten­
sion du jus spontané, 
soit son épaississe­
ment, soit enfin un ap­
port cuisiné extérieur.

L’art du saucier en 
cuisine est considéré 
comme le plus raffine 
et le plus délicat, et il 
n’est pas étonnant que, 
tout de suite après “le 
gros bonnet”, c’est lui 
qui règne sur la briga­

de. Ceci est chose nor­
male puisque, du fruit 
de son travail, dépend 
la plus grande partie 
de la valeur gastrono­
mique des plats prépa­
rés. Les grands sau­
ciers ont depuis tou­
jours suscité l’admira­
tion de leurs contem­
porains. profession­
nels ou gastronomes, 
et Carême disait de 
Laguipière, passé mai- 
tre dans cet art, “qu’il 
mettait du génie dans 
ses sauces”. Et c’est 
justement du génie 
qu’il faut pour réaliser 
des plats sublimes!

La liaison

Un des facteurs les 
plus importants dans 
la confection d’une 
sauce est la “liaison”. 
Elle dépend de la dex­
térité de l’exécutant et 
de son “tour de main”, 
et selon qu’elle sera 
réussie, elle sera plus 
onctueuse, plus velou­
tée tout en ayant at­
teint la consistance 
exacte. La liaison idéa­
le se fait avec un jaune 
d’oeuf que l’on bat 
dans un peu d’eau ou 
de bouillon refroidi et 
que l’on mêle au reste 
du liquide sans jamais 
laisser bouillir. Quel­
quefois, on utilise un 
peu de sang de l’ani­
mal qu’on accommode, 
délayé dans un peu de 
vinaigre, et qu’on ajou­
te en fin de cuisson, au 
tout dernier moment, 
en prenant garde de 
ne pas laisser bouillir.

La farine aussi peut 
être utilisée à condi­
tion qu’elle serve de 
base à la confection 
d’un roux, ou qu’elle

soit d’abord incorpo­
rée à du beurre en 
pommade, qui prend 
alors le nom de beurre 
manié, et que l’on in­
corpore doucement à 
la sauce pour en recti­
fier son degré d’épais­
sissement

Il faut cependant no­
ter que les puristes de 
la nouvelle cuisine 
ignorent la farine dans 
la confection des sau­
ces. De toutes façons, 
celle-ci (la farine) doit 
être utilisée avec par­
cimonie et, chose pri­
mordiale, cuire plu­
sieurs minutes afin de 
lui permettre de per­
dre le goût légèrement 
âpre qu’elle développe 
lorsqu’elle est crue. 
Pour une cuisine raffi­
née. la liaison à la 
fécule est toujours à 
prohiber

Classification
Les grands maitres 

de l’école classique 
ont classé les sauces 
chaudes en cinq 
grandes sauces mères, 
desquelles la plupart 
des autres sauces sont 
dérivées.

Pour les sauces 
brunes ce sont: “l’es­
pagnole” et la “demi- 
glace” (qui n’est autre 
qu’une espagnole par­
venue à son extrême 
limite de perfection).

Pour les sauces blan­
ches ce sont: “le velou­
té”, “l’allemande” ap­
pelée aussi, mais 
moins souvent, “pari­
sienne” (ce qui indi­
gnait d’ailleurs tou­
jours Escoffier) et la 
fameuse “béchamel”.

Il y a cependant une 
catégorie à part dans 
les sauces chaudes, 
qui ne dérivent pas de 
ces cinq grandes ba­
ses, ce sont les sauces 
obtenues à partir de 
i’émulsion chaude de 
beurre et de jaunes
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LE CROQUEMBROCHE
en semaine 12h00 à 14h30 et 18h00 à 23h00 

samedi et dimanche 18h00 à 23h00 
Que peut-on dire d’une rôtisserie qui se distingue autant par la qualité 
de ses grillades que par le soin que l’on apporte à bien vous servir? 

Qui vous suggère une ambiance toute simple où l’on vous initie 
aux voluptés de la nouvelle cuisine?

Juste à point

| Hilton 
International 

I Québec
bars • rôtisserie • restaurants • cafè-ceché • discothèque 647-2411

d’oeufs et dont les 
exemples de base sont 
la “hollandaise" et la 
’’béarnaise" desquel­
les découlent d’ail- 
leurs toutes les autres 
sauces confectionnées 
d’après le même prin­
cipe.

Les sauces de base 
sont en général réser­
vées à la cuisine pro­
fessionnelle et sont 
souvent très difficiles 
à réaliser par la cuisi­
nière. Ainsi, tout spé­
cialement “l’espagno­
le”, qui nécessite de

longues heures de 
cuisson (un minimum 
de 6 heures).

Celle-ci peut cepen­
dant être facilement 
remplacée à la maison 
en utilisant le liquide 
obtenu par le déglaça­
ge d’une viande rôtie 
ou poêlée et incorpo­
rée à un roux brun 
qu’on complète ensui­
te avec un peu de 
bouillon de boeuf, au­
quel on aura ajouté 
une petite mirepoix de 
légumes et une cuille­
rée de purée de toma­

te. Il suffit alors de 
laisser cuire à petite 
ébullition jusqu’à l’ob­
tention de la consis­
tance voulue et de pas­
ser à l’aide d’un chi­
nois ou d’une passoire.

Il est à noter aussi 
que l’utilisation du vin 
dans le domaine des 
sauces a donné matiè­
re à controverse. Cer­
tains praticiens pré­
tendent qu’une grande 
sauce au vin ne peut 
être obtenue sans l’uti­
lisation d’un grand

cru; d’autres, par con­
tre. soutiennent qu’il 
est ridicule, par exem­
ple. d’utiliser un grand 
Chambertin pour la 
confection d’un coq au 
vin. Chose certaine, 
c’est qu’il faut toujours 
utiliser un vin de qua­
lité honnête, et que 
jamais une sauce ne 
saurait être raffinée à 
partir d’un vin de piè­
tre qualité.

Il en est de même 
pour l’utilisation des

alcools en matière de 
flambage, qu’il est tou­
jours requis d’ailleurs 
d’exécuter avec la plus 
grande prudence et 
modération.

Il faudra ainsi tout 
spécialement se mé­
fier des alcools de 
fruits dont certains 
laissent des esters en­
têtants, et de leu préfé­
rer souvent les alcools 
de grain qui se prêtent 
mieux en général à 
cette fonction.

Dimanche le 6 avril,
FAITES PLAISIR A TOUTE 

VOTRE FAMILLE...

BUFFET DE PÂQUES

y?
sub,æ

Consommé Salades Aspics - 
Pièces montées - Viandes froi­
des - Plats chauds

Rosbif
Desserts • The - Cate

ADULTES: $10.25
ENFANTS MOINS DE 12 ANS $6 50

Bofel Paul Baiüargeon Inc.
638, Sf-Vallier ouest, Québec
RESERVATIONS: 529-3787

NOUVEAU!
Profitez d’une promenade 
au lac pour venir prendre le

BRUNCH *)Hed manget La
BÉARNAISE

de 10h à 15h. 

Adultes $5.75 Enfants $3.75

NOUVEAU MENU A PRIX MODIQUE
Lasagne, ravioli, trigatoni, spaghetti

FONDUE
chinoise

ou
bourguignonne
A volonté

*695
li midi et le tair. 
Valable en avril.

3uürrgr .Çorinaiibc
Salle à manger LA BEARNAISE

. Lac Beauport
Pour réservations: 849-2511

Exceptionnellement,

notre
salle à manger 

sera ouverte 
le dimanche 6 avril 

à l’occasion du

JOUR DE PÂQUES
le Chef Christian Consola vous invite à 

déguster ses spécialités.

Vos hôtes. Nicolo et Carlo.

Le -^cÆucfîxLJ^ âvUA.

pense à la famille à 
l’occasion de Pâques
Le Châteaubriand
sera ouvert le midi et le soir

Oeufs à la Russe ou Pâté de Faisan 
Consommé au Sherry ou Crème Argenteuil ou Jus au Choix

’Midi” "Soir”
Poulet dans le panier $6 00 $7 25 
Jambon pascal à l’érable $7.50 $8 50 
Côte de boeuf rôtie au jus $9.75 $12 50 
Carré d’agneau "persillé" $8.50 $9.75

Enfants ’’Midi" 
$3 75

"Soir" 
$4 75 

$3 95 $4 95 
$4 75 $6 50 
$4 50 $5 95

73, ni* Sté-Anne • 692-3856 - 692-3857
2 heures de stationnement gratuit

Pommes de terre Duchesse 
Brocoli au beurre ou Tomates Provençales 
Gâteau de Pâques ou Surprise des Anges 

Thé Caté Lait
Enfants de moins de 12 ans Un petit cadeau les attend

Rés 653-4901

Holiday Inn Quebec Sainte-Foy
3225. Hochelaga 
Sainte-Foy. Québec - 653-4901 
Propriété de/administré par Atlitc Inns Inc Une compagnie canadienne

LE GAULOIS
65. rue Buade Vieux-Québec Tel.: (418) 694-1582 Venez vous sucrer le bec

•S
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LE FESTIVAL DE L’ÉRABLE
DU 7 AU 19 A

'C.
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Lundi
Soupe
aux pois
pcxJet A vamxceües 

Choix:
Assiette de la Cabane 4 50 

Pesse de lambon a l érable 4 50 
Brochette du chet ........ 4 75

Légimes du pur

Partait » i érab*e

SPÉCIAUX DU JOUR DE 1 lhOO À 17h00
Mardi: Mercredi: | Jeudi: Vendredi:

Soupe
aux pots
Crème de champignons 

Choix:
' Assiette de la Cabane 4 50 
Fèves au lard avec 
sauosses dans le sirop ....3 50 
Pochette de txxiei .... 3 95

légemes du per
Oeeeert:
aoudng ai ter avec srt

Soupe
aux pots 
au chou 

Choix:
• Assiette de la Cabane 4 50
Pain de ïambon 3 5c
sauce à l erabie
Brochette du chei 4 75

legimes du pur
Deteert
Coupe glacée à l érable

Soupe
aux pots
Creme de tomate

Choix:
' Assiette de la Cabane 4 ; 
Tourtiere du Lac- St-Jean 4 : 
Brochette du chef .41

uegnes du tour

Desaert
Tan» rasns « «ne

Soupe
aux p»s 
aux légimes

Choix
* Ass-stte de la cabane 4
Jambon à 1 érable 4
Pète de saimon 3
sauce béchametie
lêgines du pu
Oeaaert
Poupnç jtVer u rc Iran

Samedi:
Assiette Cabane:
'senne toute la 
pumee)

Feves au lard 
oreilles de Cnsse 
crêpes maison

450

’ Assiette Cabane fèves au lard, oreilles de Crisse, crêpes maison
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Violente sortie du ministre de Bané contre
CMmc, U Soleil, samedi 5 avril 1900

Bérubé

PT
Le mmistre federal Pierre de Bane.

MONTREAL iPO Le ministre fédé­
ral de l'Expansion économique régio­
nale iMEER). M Pierre de Bané, a 
rendu publique, hier, la correspondan­
ce échangée entre lui et le ministre de 
l'Energie et des ressources du gouver­
nement du Quebec. M Yves Berube, 
concernant ( implantation d'une usine 
de papier journal dans la vallée de la 
Matapedia

Dans une lettre adressée au mi­
nistre Berube, le respnsable du MEER 
s en prend au ton et à l’attitude du 
représentant du gouvernement québé­
cois dans ce dossier

Utilisant des termes durs. M de 
Bane souligne au ministre Berube 
qu'il est choque de l'attitude de 
certains ministres du gouvernement 
du Quebec qui préfèrent inonder les 
médias de declarations creuses plutôt 
que de négocier seneusement".

“Non seulement écrit-il. vous et 
vos collègues vous vous en server 
copieusement pour m'attaquer en fief­

fés demagogues, même si je suis 
ministre depuis moins d'un mois, mais 
vous et vos collègues atteignez vite les 
sommets de la grossièreté en y faisant 
paraître les lettres que vous m'adres­
sez avant même qu elles me soient 
acheminées .”

Son appui

De plus. M de Bané s'efforce de 
démentir les propos tenus par le 
ministre Berube II precise qu'il avait 
indique à plusieurs reprises, au cours 
des derniers mois, son appui au projet 
de la vallee de la Matapedia "D'ail­
leurs. souligne-t-il dans sa lettre, pour 
vous rafraîchir la mémoire, ai-je be­
soin de vous rappeler que mon appui 
public vient deux ans après votre 
propre engagement au début de votre 
mandat en faveur de la vallée? Ne me 
parlez pas de surprise de votre part, 
mais plutôt de votre amère déception."

Le ministre fédéral affirme de plus 
que T octroi du gouvernement du Cana­

da serait le maximum possible et que 
le montant exact pourra être établi 
lorsque les informations relatives à ce 
projet auront été transmises par le 
gouvernement du Quebec

"La subvention de mon ministère 
sera sans aucun doute plus importante 
que celle de votre gouvernement", 
ajoute M. de Bané. "Est-il possible que 
vous ayez déjà oublié la contribution 
du MEER aux autres usines dans le 
Quebec, de même que notre contribu­
tion majoritaire à tous les travaux 
sylvtcoles que vous avgz entrepris au 
Quebec, en cachant bien sûr à la 
population la contribution du gouver­
nement canadien? "

Le différentiel

Quant à la question du différentiel 
de coûts entre certains emplacements 
dans l est du Québec, le ministre 
rétablit les faits ainsi: "Devant l’in- 
quietude que vous avez semée parmi 
la population de la vallée de la

Matapédia, j'ai pris l'engagement et je 
le réitère en précisant que je suis prêt 
à combler le différentiel dans le coût 
de construction."

M de Bané ajoute: "D’autre part, si 
par malheur le gouvernement du Qué­
bec veut se servir de l'argument du 
différentiel pour voler le projet à la 
population de la Matapedia, je serai 
disposé à défrayer en entier le diffé­
rentiel dans le coût de construction"

Dans un post scnptum. le ministre 
conclut en prévenant M Bérubé que le 
gouvernement du Québec risque de se 
trouver dans une position embarras­
sante concernant l'avenir des iles de la 
Madeleine. "En passant, écrit-il, si 
vous ne voulez pas vous retrouver dans 
une position embarrassante concer­
nant l'avenir des îles de la Madeleine, 
je vous suggère de cesser de vous 
"egosiller” là-dessus. Quand j'irai aux 
iles m'adresser directement à mes 
compatriotes madelinots, vous com­
prendrez pourquoi."

Le S»lriU Jxsin Dncbfon

Le ministre québécois Yves Bérubé.

Ecrasement d’un Challenger: Canadair 
n’entend nullement modifier ses projets

MONTREAL (KT> - Un ad 
mimstrateur de Canadair a 
indique, hier, que l'ecrase-

Industrie 
AP fait 140 
mises à pied 
temporaires

L'entreprise de fabrication 
de meubles Industrie AP. de 
Launer-Station a mis a pied 
ses 140 employes, hier midi 
La decision de fermer tempo­
rairement l'entreprise a ete 
prise a cause d'un surplus de 
stock.

Le porte-parole de la com­
pagnie. M Robert Dumas, 
précisait a Radio-Canada, 
hier, que cette fermeture ne 
devrait pas durer plus de 
trois semaines Cest la pre­
miere fois depuis au moins 10 
ans que cette usine très im­
portante pour Laurier- 
Station doit stopper tempo­
rairement sa production

Les dirigeants de l'entre­
prise qui a connu une grève 
de 12 semaines Lan dernier, 
espere une reprise rapide 
des ventes, d autant plus que 
les mois d'ete sont générale­
ment assez actifs dans ce 
domaine

Industrie AP écoulé géné­
ralement le gros de sa pro­
duction d une quinzaine de 
- liions de dollars en Onta­
rio et dans l'Ouest canadien, 
de sorte que l'abolition de la 
taxe de vente sur ies meubles 
au Quebec décrétée par le 
dernier budget Parizeau, n a 
pas un très grand impact 
pour elle

L autre entreprise de fabri­
cation de meubles de Lau­
rier-Station Meubles Lau­
rier a egalement connu un 
arrêt de production tempo­
raire au cours de l'hiver, 
mais les dirigeants de 1 en­
treprise ne signaient aucune 
fermeture prévisible pour 
l'instant

ment de 1 appareil Challen­
ger ne bloquera pas les ven­
tes et ne modifiera pas les 
projets de la compagnie con­
cernant cet avion.

"Ce qui est arrivé n'a rien à 
voir avec l'avion", a souligné 
M Matt Zaleski. un directeur 
de Canadair en poste à la 
piste d'essai en Californie

La piece d'equipement 
qui a fait défaut n'est utilisée 
qu au cours des vols d'essai. 
C'est une piece de sécurité 
qui a refuse de fonctionner 
Nous affirmons que nous con­
tinuerons jusqu'à ce que l'ap­
pareil soit definitivement au 
point et approuvé.”

Un des quatre appareils 
Challenger construits depuis 
le debut du programme de 
Canadair en 1976. s'est écra­
sé jeudi, près de la piste 
d essai a Mojave en Cali­
fornie

L equipage de trois

hommes a saute en parachu 
te. mais le pilote. M^ Derek 
Ronassen d'Alberta, âgé de 
52 ans. un major dans les 
Forces armees canadiennes, 
a perdu la vie dans l’acci­
dent Le co-pilote est actuel­
lement à l’hôpital où il est 
soigne pour une fracture de 
la cheville et l'ingenieur de 
vol souffre de petits malaises 
au cou et a une épaulé

M Charles Pratt de Trans­
ports Canada, a indiqué que 
l'equipage de l'avion effec­
tuait des essais d'arrêts de 
moteur en plein vol. lorsque 
le moteur s'est arrêté. Cet 
arrêt brusque a déclenché 
l'ouverture d'un parachute 
d'urgence à l'arrière entraî­
nant du même coup une 
perte de contrôle de l’appa­
reil

M Pratt a ajoute qu’il ne 
voyait aucune raison pour 
arrêter la production de cet 
avion. Transports Canada et

1 Adminsitration fédérale de 1 appareil Challenger est "à II a décrit ces vérifications 
1 aviation américaine font en- un ou deux mois" de recevoir comme étant des essais rim- 
quète sur les circonstances le feu vert, puisque seuls les pies "requérant que l'avion 
qui ont entouré l'accident essais de fonctionnement et effectue des vols à travers le

de Habilité doivent encore pays pour prouver son endu- 
M. Zaleski a affirme que être completes. rance"

La publicité, une 
bonne façon de 
communiquer!

INCINERATION
1- QLTEST-CE QUE L INCINERATION'’ •
2- QUELS SONT LES COUTS IMPLIQUES’
3- NE SERAIT-! PAS PLUS SAGE DE REGLER CE 

PROBLEME A L AVANCE QUE DE LE LAISSER A VO­
TRE FAMILLE LORS D UN DECES’

Sente a une prtse de conscience nous sommes persuadés 
que vous accepterez qu'un consetf'er vous rende visite pour 
vous transmettre les formations nécessaires et ceo sans 
obfigaaon de votre part
P<xr recevoir toutes les réponses à vos questions concer­
nant es urnes les rncfies et les services complets de cime­
tière veuillez poster le coupon ci-annexé
SERVCE COMPLET DE CIMETIERE □
INCINERATION □
COLOM8ARÎUM □

NOM .................................... .......................................

ADRESSE...........................................................
TEL ........................ ...........................................
Postez à:
LES JARDINS QUEBEC

-Grandin, suite 100
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Voici demain-aujourd'hui

917. Mgr- 
Ste-Foy. G1V 3X8

‘RÉPARATIONS 

TOI UES VE Gkmî
“NOUVEAUX LOCAUX”
POUR MIEUX VOUS SERVIR

J.AILEYN LIÉE
2980, RUE WATT 
PARC COLBERT 

STE-FOY659-2494
Sorti. “BLAISE-PASCAL’

toutes directions 
tout près de Morin GMC

MANUFACTURIERS AUVENTS-PATIOS
LOCATION DE GARAGES 
TOILES DE TOUS GENRES

J
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MAGNETOPHONE A CASSETTES
TOSHIBA pcx io

Avec Dolby, bande de frequence de 25 Hz o 1600 Hz

Reg.: $259.95 — spécial

$ i95

33/45
" INC.

Depositaire autorisé Toshiba 
Mail St-Roch - 529-6024
(face à Ploce Cartier)

Special du samedi 
et du mardi seulement

BROSSE OECCA
Reg. $17.95

*1393

fi VOICI UN 
MEDAILLON 
EN CUIVRE 

SOLIDE 
FAIT AU 
QUEBEC

Droit reserve 
Quantité limitée

NOM

ADRESSE

Ajoutez à votre 
collection cette 
pièce exclusive 

que vous porterez 
avec fierté

l'ensemble

Taxe et frais de manutention «dus 
Délai de frvraison 3 sememes

TELVILLE CODE POSTAL
Découpez ce coupon et faites le parvenir à l'adresse suivante

LES ATELIERS DU CUIVRE
281, du Château. St-Nieolas est. Cté Lévis G0S 2Z0. C P. 2119. GOS 3L0

Four de belles soirees
m.

Causeuse: 4-
399,99$
Version divan-
499,991 f 319 991

Tabouret: a18'99* 
134,99$

Mobilier en pin • Choix d’imprimé

Fauteuil:

1106.rue St Jean.Quebec (Quebec) 
Tel (418)694 1818

GRATIS

Quand avez-vous fait vérifier votre cellule magnétique 
et votre table tournante pour la dernière fois?

Les disques qui émettent des sons déformés ou distor- 
tionnés sont souvent les victimes d'une pointe de lecture 
usée ou d'une cellule qui o des difficultés o bien lire un 
sillon. Nous vous offrons par cette clinique l'opportunité 
d'avoir une idée de l'état général de votre table tour­
nante et ce, sans frais de votre part (quelle que soit la 
marque de votre cellule). Grâce à de l'équipement de 
vérification perfectionné, nous ferons le nettoyage et 
l'inspection de votre pointe de lecture, vérifierons la vi­
tesse de la table, le balancement du bras et de la force 
d'appui, la phase et balancement des canaux, la sépa­
ration, l'ontipotinoge et facilité à b lecture sur fransi- 
toire. N'apportez que votre table tournante et votre 
cellule magnétique. Les performances améliorées et les 
coûts de réparation ainsi épargnés valent bien que vous 
y consacriez un peu de votre temps et d'effort, et ceb 
ne vous coûtera pas un cent.
Lo Clinique de Vérification aura lieu les 10, Il et 12 
avril.
Cette clinique est offerte conjointement par Shure et Ro- 
tac.

fNou* ne vérifions pas les eelM«*s céramiques).

DÉMÉNAGÉ À
2813, Chemin Ste-Foy 

Ste-Foy 653-1763
Service autorisé Hormon 
Kordon, Denan. B & W, 

Toonoy. Quad
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